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Imprimé cher: Zoltán Neufeld (P ann o n i a), Budapest
VII., Rombach ucca 8. Telefon: József 423-09.

La Sera, Milano.

Le son ravissant de son violon et sa technique
brillante assurent que hientêt il deviendra une des

grandes célébrités sur ce terrain . . .. il dispose de

toutes les qualités d'un violoniste,
¥- ¥- ¥-

L'Ambrosiano, Milano.

Ses qualités indisputables sont: un doux et

puissant son, la conduite sure de l'archet, l'mtona­

tion excellente, le talent de s' exprimer d'une mani­

ère brillante voilà les talents qui caractérisent le

grand et jeune virtuose M. Georges Garay ....

* * *

Carriere della Sera, Milano.

En M. Georges Garay le public a fait la

connaissance d'un violoniste de grande qualité,
d'une technique précise et brillante ...

¥ ¥ ¥

Il Messagero, Roma.

Le jeune Garay mérite en effet l'accueil

enthousiasmé dont nous étions témoins au concert

hier soir. M. Garay qui est encore très jeune est

au début d'une grandiose carrière artistique ...

Sa technique est parfaite, sa musicalité est

excellente et son interpretation est ravissante ...

* * *

La Tribuna, Roma.

M. Georges Garay est venu à Rome très jeune
et inconnu encore. Cependant il a eu un grand
succès spontané. Le jeune artiste mérite son succès

par sa technique brillante. sa conception distinguée
et la délicatesse lírique de son jeu . . . .
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Budapesti Hirlep, Budapest.
. Ce sont une conception intelligente, une pro­

fondeur poétique, un ton senore, substantiel et une

grande technique, sant les qualités qui lui ant

procuré-un grand succès aussi ce soir.

De Courant, Amsterdam .

M. Georges Garay est un artiste de grande
qualité. II est un violiniste de premier ordre. La

conduite de son archet de même que sa technique
de main gauche sant parfaites en outre on ressent

une telle rnaturité et persuasion dans son jeu, qu'on
n'attend pas en général a son age. Son ton est com­

pact et chaud, son intonation est aussi parfaitement
pure qu'on ne rencontre que chez les musiciens de

race de grand talent . . .

... II a joué une sonate de Bach et le concert

pour violan de Brahms dans une interpretation
digne d'un maitre. (]. H. Ir-)

Pesti Napló, Budapest.
C'est une agréable fraicheur et de la vie qui

caractérise le jeu de ce jeune violoniste... II est

doué d'un ton délicat, d'un instinct musical et d'un

vrai gout pour l'interprétation des grands musiciens

(Krf·)

.! v

* * *

* * *

Népszava, Budapest.
M. Georges Garay réunit en soi toutes les con­

ditions du violoniste. Son ton a l'air d'être né tout

fait devenant par soi même lisse et sonnan. Sa

technique montre aussi qu'elle n'est pas le résultat

des exercices pénibles, mais qu'elle est devenne

sans peine la propriété du jeune vioioniste, Nous

devons considérer le jeu de M. Garay comane une

rencontre des dispositions les plus heureux.

(]. !j.)

De Tijd, Amsterdam.

En effet il joue comme s'il était déjà arrivé au

point culminant de son jeu. Dans le concert de

Brahms il s'est montré un vrai maitre,
Dans les petits morceaux Georges Garay, s'est

montré également en virtuose de premier ordre,
dant le jeu reste, malgré les difficuHés des mar­

ceaux, toujours brillant. En un mot: Au revoir cher

jeune artiste hongrois !

r

(Theo v. d. Bijl)

* * *

f; ,,/

Het Algemeen. Handelsblad, Amsterdam .

. C'est un vrai musicien de race, un talent

de violiniste primordial, d'un tempérament puissant
et d'une musicalité exceptionnelle. Sur le désir

tumultueux du public il a du jouer plusieurs mor-

ceaux comme compléments. (H. R.)

Nemzeti U jság, Budapest.
. . . Son ton Iagre et brillant, sa technique

parfaite lui ant assuré cette fois aussi un succes

indisputahle . . . (S.)

�
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De Telegree], Amsterdam.
M. Georges Garay est un jeune violiniste très

cultivé a des talents exceptionnels. Cest un artiste

qui. embrasse toute la littérature d'une supériorité
incomparable et qui trouve partout ce qui 'est apte
au violen et que nous rencontrerons encore surles
grandes podiums . . .

Sa technique est parfaite, sa musicalité excel­
lente ... sur le programme ont figuré un concert de
Brahms, une sonate de Bach et plusieurs petitsr
morceaux, tout cela a été interprété d'une manière
vivante, très animée et attachante ...

(L. M. G. Arntzenius)

===
=

==

I
�
§

I De Maasbode, Den Haag.
-"- 'I- "

�=======-�
-

Garay a conqm tout-Ie- rñonde par le�style=tl:e--��
son jeu par l'élan avec lequel il interprétait la

�_
sonate de Bach, le concert de Brahms et par le réci-

�==============
ta-l étincellant des petites pièces.

Un violiniste comane M. Georges Garay, visib-
lement très jeune encore, retournera encore chez
nous comme violoniste célèbre. Il possède toutes les

I �::!:�r:.our en

de�enl: :n.
II a la sécurité'y

!

I
I
==
.=

.!ji .§ê
E

* * *

Ujság Budapest.
. II joue de son instrument d'unerechnique

parfaite. Sa main droite conduit l'archet d'une
rnanière élégante, .plein d'énergie et pourtant déli­
Gate: "sa main gauche ne connait pas d'obstacles
ni les. fugues les plus étourdissantes ni les touches

doubles et triples les plus difficiles ni les sons de
flageolets ne lui signifient pas de difficultés. Son
jeu est caractérisé par une musicalité absolue, par
le gout rythmique pregnant développé, une pro­
fonde interprétation et par une pureté cristalline.
Son ton est energique et compacte. Le public a

acueilli le jeu du jeune artiste d'un enthousiasme
sans bornes, qui a remercié les applaudissements
par des répétitions et des compléments

* "it: *

Pester Lloyd, Budapest.
II appartient parmi les peux auxquels la

nature-mère a donné le violon et l'archet à la main.
Le fait est: un son dont les ondulations dominent
en .i0uant la grande salle de la Redoute, l'avisant
tout le monde par sa splendeur et sa beauté sensa­

tionelle ... Même les passages les plus rapides et les
plus difficiles du concert de Paganini qui parassaij
composé pour lui, avaient de la proportion et cha­
cune de ses notes une rondeur. II a été applaudi
orageusement.

* * *

Magyar Hirlap, Budapest.
II a prouvé à nouveau que d'une part sa vir­

tuos_ité lui rend possible aussi les bravoures tech­

niques les plus difficiles, d'antre part que l'attrait
de son interprétation est non seulement brillante,
mais aussi que son gout artistique et que l'élan
musical dé la conduite de ces lignes est quelque
chose d'extraordinaire ! Nous cornptons M. Georges
Garay parmi les célébrités des violonistes hongrois.

'(p. i.)

i

5



; ; "-:Rotà.,.��Qarefa�Fa:��:
_ ......�-:C:- �

.

.:..�, .... ��
-

-....;....¿::.

�'ÍfIi:·OJ;qu�a"Fila.rm6ni� fiela: su tra­
tción nobilísfma de du a eonoeer- a los

arffSfas' espa.ñòlu;" ha presentado en su

tercer concierto de abòno en el' Teatro
Español a la joven violinista .eatalana
Rosa. Garcia-Faria. .y ha. dádo � prime­
ra audición de una obra del compositor
levantino �afael Rodriguez Albert, todo
ello "precedido d_el admirable "Concierto
en ré mayor", de: Felipe Manuel Bach, y
el poema sinfónico de César Franck "El
cazador maldito",!y seguído de los cono­

cidos fragmentqs:qe «Los maestros can­

tores", de �icard() Wá�er.
Rosa,.García-Faria es discípula .del ex­

celente maestro, de víotrníetas. Maria�o
Perelló en 'la Academia"de Música-pri­
mera, y más ímportante de cuantas co­

nozco en Es.paña-�ala.que da eLnombre,.
dirÍge e "iDlprime carácter", el ilustre
pianista ,FrancK Marshall, en Barcelona,
donne fué presentada aI' público, hace
cïnce años, por Pablo Casals, en los con­

eíèrtos de sIa Asociación de Música de
Cámara; inferpretàndo, conJa orq�está de
su d,iree,ción,. el, frConcie�o en sol". de
Mo�art, Y- por Juan Manen, 'en' el Pala­
cio de Proyeccion� deIa, Exposición Na­
eíonal, con" su "Concierto español", Qp.
A 7.

"

A 7-Fllstival Man,en, 3 de julio de 1930-,
donde tuve ocasión de oírla por primera
vez,- colaborando también con la�orques­
ta en otras obras los violinistas Enrique
Casals y P. Ibarguren. _' .

Pára eritonces -ya había sido laureada
RoSa García-Faria, en reñido concurso, '

COlle el Premio "p��orí" y eon.et pri­
mer premio del grado superior" de, violin
de Ja A,çl:t�emia Marshalli y había reali­
zad9 dos "t-Ourné.es" eomo-eolístacon ta.

.

Orq'lle� CllÍ,Sica. de Barcelo!la, d!rigid�
por- el maestro Sabllter. �, �'

..

� ó'bra aií.nra interpreta�a ceri-la Or­
questa ;F-ilarm6nica;,-ha sido el "Concier-

, .Me-nt.tet�-,' .•-"'t "

.,
_" '_

adaptan _})erfeptaJP.-,ente Jas excelentes

cuáli\,ia4es de' la joyen yl<;>Iinista, cuya
delícada �. cQrrectísima ',dicción,- ,finura
aè' s,C?nido,- sobriedáá y elegancia de. ex­

pl}!�6t;l v�:m� b�eri. p,s.:à.et cl!X�ter· Y
uS!çaJ;lleJ l!¡;I�O�Y\�l�;.

�,:-:dàIàb;;¡; !,:::que' sieÓlpl'¡­
hallaron s mêjo-res i!ttér.pretes eñ ma.

�

nos �Íemeninas.· Y·�de la.s:de'Rosita.Gar;""
cía-Faria debe eonsígnarse que, la d�'
cha. 'Uene un jueg� .recogído y preciso,'
y la,izquierda una pQ_siciÓlP-inmejol'able,
de corrección verdaderamente acadêmí­
ca, .dícho sea en Su: elogio y en .el àcl'
maestro Perelló,', que así sabe continuar.
en 'sus discípulos Ia escuela del -ínsígne
Crickboom., de quien êl lo fué- predi-
lecto"-'

.

El, auditorio aplaudió cordialmente e­
la -señorita García-Faria.

.

La obra. estrenada. de Rafael Rodrí­

guez Alberbse titula "Meditación·de-,Si·

güenza". inspir�ose en el personaje
central de.,-Gabriel 'MirO. 'j califieándola
de "ObeJ:tura", auñ, cuando, en r-ealidad.
no",teriga..·� mi parecer, las característi­
cas=prQpi�;,.de esta forma sinfónica.

ROOríguez. 'A.lb�t es ciego, como su

cónt�ráneo el compositor Joa<t_UÍD Ro;,
drogó; pero tiene, come é!, ll!-��irat
cion' y la-Visión de àlma de la lumino­
sidad de las tierra.s� levantinas y éxpr�
sa-en sus, obras la. música popular 'de su

aquella región...
•

,

•

Cuanto dile en una de'@S últimas erï­
ficas .respecta- al, nactonatísrao tradicia¡
nal de Ia obra de Moreno Gans.es de

aplicar li ista, substancialmente-, no obs­
tante la modèrnidad de su té� que
revela, por-doquier'la influencia directa
de ra manera de Osear- ESplá, de quien.
'Rodríguez :Albert es dtscipülo, EStá muy
bien desarrollalfa, aunque da escasa. i.m­

presión de unidad y resulta obra' dema­

siado extensa; cuyo- carácter m-editativo
ta, h�ce lañguidecer a véces. pero coa­

.servando siempre rasgos- de noble. mce-

ridad y de-un trabajo artístico, bien cuí-
dado'., �

,

El a.utor, que se ballaba-en una. platea;
f'lié cariñosamente aplaudido, y la ODo

questa y- el maestrq_ Pérez Casas, lo fue".
ron calurosa y constantenrente, porque
la perfeecién de sus interpretaciones es

cada- dia '%pás admirable.·
r.

tt.�'ij� i
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FILARMONICA.
"CONCERTO", DE

N'DELSSOHN. RAFAEL RODRI­
GUEZ ALBERT: "MEDITACION DE
SIGOE'NZA" (O·BERTU'RA). (T E A­
TRO ESPAfilOL)

I La señorita Garcia-Fo:rw" joven violi­
nista oatalama, ha e�8'gükJ para presen-

I terse en Madrid el "Concerto", M Men-

I
delssf>hn. Excelente

61lec, �.'n, desde, el
punto de viSIta musical, lp,.ite una de las
más belkf¡s obras, siJn '�uda, de .Men-

I delssohn, y una de las ?n.iís ejemplares
entre lOO altos ejemplos dèi Ooncerto de
violín.

La señorita Gar.cía-Farià posee eviden­
tes calidClJdes ·in.strumentales y una ,muy
�Ze intención iJnt&r'pretcvtiva. Bu
sonido, no muy t'aluminosa; es, en com­

bio'; mUJ) fino. Bu arco 68 flexible. Bu
I fuego es XimpLo; justo y eñcae. Bu ver­
i sión tuvo todas las gratas .cuaJidaite.s de
I una intérpret<Wión muy femenina, suave,
r a·m(:¡,ble y de U1m rool eáZidJad "m�; La
¡ se1wri,ta, Garcf,a--Faria fv,é muy efusiva-
! wv8'11Jte apZa..u4idat.

.

r Eai�el Rodríguez' Alberl es un joven
¡ cQm.positor le'Vll'ntino de quien hasta este
I momento sólo se- conocía en Madtid una

"Pequeña suite" para oroueet« de cd,..'
1J'I¡(l,ra.

Esta ":Meditación de Bigüenza". ofrece,
en CX1Immo) la imp1'�si6n más considera­
ble y más amplia de un propósito sinfó­
nico 'I'}'tás complejo. En efecto: la forma

l-a;prrtt�e obert1¿lra' cÒn que viene'
envue�to su origen literarie; es, segura­
mente, el índice de esa intenêión que tira
del conipositor, en· su deseo de eva.sión·
del . comentarwtal sinfóniCo. Oomo del
sentido local hacia lQ univer8'IÜ, aJl trabar:
un

.

tejido de recreación· popUlar en el ca­
·ñamazo de una.. forma concreta. Un fino
teji4o, por lo demás, expresado en una

orquesta de muy grato timbre y clara
oooritura. La "MedUación de Bigüenza"
fué acogida con cordiales aplausos qu�
lWdrígwe.z AZbert recogió en persona.

El resto del programa estaba consti­
tuido por un espléndido· "Ooncerto", de
Feilipe Manueil Bach (orquestado por
Bteimberg), del que el maeetro Pérez
caeoe y. su orquesta dieron una. noble
vers:i6n-; O� de "El oazador ·moouto",
de Oésar Franck; los fragmentos de los
"M�tros oamtores", del "{Joncer,to", M
Mendelssohn,. y de ta "Obertwm", de Ro­
driguez Albert. Inútil deoir que los aplau­
sos fueron tan entuS'iastas como siempre,

Gustavo PiUaluga



l �
,..

.

QuELQUES 'EXTR1\:r�S DÉ
_

PRESSE SUR L t INTERPRETATION ti CONCERTO de PROKOFIEFF
..

. _, .:;¿ �:�_�_�������!Et� JEANNE. GAUTIER
..

� .

. �� I
... '

MfGERS 'L'OUEST 27/IO/3I.'••••.ais .le� g:rosses séduction� de la, r�union !,ési­
da;tent flans la ,prese!rc� illUn compo��tellr de haute l�lYnee;le :rever�nd Pere
José-Juitonio de Dono at í.aj et d'_un� jeune :tE et.merve�ïleuse y�olon�ste,Melle
ieu Jeanne G-AUTIER,qui sait joindre aux graces et à la distinction de son

rare tàlent,les acxX:E&xxx'attraits d'une- conscience musicale extrêmement rare
. et curieuse.Nous avions du):'este déjà eu l'occasion dtapprécier,d'admirer

" même cette interpretet_au, ..�s�ue harmonie1;lx �t finlau� �ttitudes à la fois s�
. ples,sobres et comme ampregnees du rêve nxulmxx Lnt ér-í.eur qutun archet maga

.

�que saitO ext êr-í.orá eèr-. avec
.

une atonnante pureté d' mxpres aí.ori, ..

Melle Jeanne GAUTIER peut jouer nlim�orte 'quoi,toute phrase musicale prend
sous"l'impulsion de, sa pèrsonnalité' energiquetune B111ure�une signification
qui ,+-aissep.tc" une .marque prçfonde dans. I f esprit. 9n no�s (tit q�e cette artiste

, r�c�erc}le avec une .s9rte,"-ay·'goquetter�e les doma í.nes l.nexplores �e Ia compo
s:;tlon?C'est une orl.gl.n�+.l.te� comme une autre,�l.s cette fo�s,sl. bl.en.pla
cee,qut'll � n'y a pas 11ep. de -La regretter 'J::Ellt:J:IUu,car elle est vraáment;
créatrice quant est pouasêe j.usqu,'à ce pOint,et elle contribue à la vulgari
sation des oeuvres comae 1 "éducátáon des dilettantes. .

üe me faisais ces refle;ioI_ls �n ecoutant Ie "Co�ce:r:to" pour violon et orches
.

� tre de Se:fge PFOKOFIEFFigUl. deroute toutes nos habi tudes d t entendement.
Ce Concerto s 'ouvre sur dea meuvement s animés pour se clore sur un Modérato
é

t ínce'Iant de couleur�nt.;up.e. fa-çon générale,tout est conebruí.t sur des modes
inusitésc.Les thèmes m�loEj.:§.ues s� aévelopp�nt "regulièrement dans �n style
ina.teendu les conclUsl.Orfs fiarmoní.cues se resolvent dans les enchaánenent s"

im:p�évu�".:f.'?r�ille ne C�SS� pqs u�l ins�an.t d'_être .surpri�e:elle croyait se
s&fasfa:l.re l.01 et o

' est>,á-U -oo-�tFal.re .Là ,qu' elle est servi.e ••• �
.

·C�tte. constançe dans .Le ,"pà.r1:Çdo�� sonor-e a
.

même ,au dé but ,q�e�que chose de
deplars�nt,mal.s l� ch�rme _�eu.a .peu 's'aff�rme et se concretl.se lorsque l'on
a 2omprl.s. ce p�rtl.-prl.s d-'ecrJ.ture·,et que l'on .sent, ..

avec qu'elle a�resse les
t�emes, du .:prenIle:r mouvement par 'exempletson.t tr,ltures et transfermes.dans le
fl.nal au l.1s revJ.ennent presque meconnal,ssables dans une atmosphere symphoni
que toute renouvelée�êm�s,..'foriginalit,és· d-ans les'métamorphoses de rythmes,
_qui renllent l'exécution de':la-,partititi;n d'une difficulté inoilie.

,_t Melle' ;Fe.anne GATflJIER' a mené dans son siJ.lage,:avec une extra.oriinaire süreté ,

une aqtor' :.'. sans par.�i1-1e,' notr-e .orchêstrrè qui montra une fois de plus dans
La c' , s ance Les tours- de forces dent il est capable; _

...."l-'

�
' ro'.is .pastoraJes d'Ay}né Kune: "Près d'-une source" Rêveries" "Danses en

Rondu ,dt:un� fQ'rmule pl.ua ""familière à nos gout sj Ia délicieuse 'artiste nous

ém�rve�Ila.d.e �'-apre et plaine nobfessè de son coup d'archet,tour à tour
puí.s sarït

,
et- enjo Iêur-, tenure ou sourí.ant ,

: .

.

Pourbant al me semble que, ç' est dáns les "Pí.êces basqués pour piano et violon
du Père 'd� D?nostia,�u� If·a�co1nl?aglfait au, 'p�ano (avec "9.uErfle modestie et.
quelle roa,l.tr�se!) -'Iu �lle attrel.gn�t 1 '.apogee de son aueces.Avec quelle net­
teté s,?nore-tquel1e fra�clJ.�se d'�céentiqu��Ie fougue poétique.tous ces.thèmes.. populal.res ¡urent des sánés et nn s en, unuer-e pour nous! Ce flit un .ravá'ssement
contilueT <lui trouva son épanouissement dans le bis. exquis qutune salle con

qu:tse 'et .�uojuguée réclama aux qeux éminents art�stes. '

.•

·H.JAHAM-�SRIVAUX.

e
_.

,..
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.Dne :-fort bel�e, a�s-is�'anqe s<:}préss,�itr au Cirqu� ...Théatre,attir�e p�r ,la curt.euIfo!'�� ":"'s� personnal�te 'du ��r� 'Jos,e ...��o�9' .de .":ponostJ.a'ïrêt:ç-e. fransJ.scam et compo
.

:_ �:.-:;� "',:��ïtUK��et�:�,�eé�aagnt��J:i����eEd����u�fef���i;kniiii�g!�es��t��;�s�=e�t",

':;
"

�f�.ipn�e-s_au'·co�rs _d-es��ï�cf�esf�t�S:'8r�fim�nt encore au milieu des événements
., ::�;", r.wg_u::I:;-a_gl.-�ent .(la _J,�,un�J���!�;-B.�x:c;çxx)l§publl.g_'ge espagnol�. .

��: - �', Ji' at.t:r:a:1:t <,d,e,,-oEr·,�<?nc�r.t ��ta:').�.:>:'a.u�rest� - �o�bIe -par la pr�s�no_e.dey.Me�le' Jeal)Jle
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CARTAGENA. - El E�o (6 novenibre 1914)":
J. Gautier es une virtuosa del violín, ejecusión Iímpia, justa, aca­

bada. Arranca a su instr-umento sonoridades admirables ...

MADIUD. - El ITn]Jlwcial, (2 décembre 1924) :

J. Gautier es una violonista de·técnica moderna, entregada como

medio a sus interpretaciones libres y de una elegancia personalísima,
identificada con las obras más bien que subordinada a ellas.,

C. BOSCH.

MADRID. - .4.. B. C. (2 décembre 1924) :

'F'ác il y legítimo fué el triunfo de Juana Gautier que siente lo que
dice en el violín y posee para esa .expresión un- temperamento brioso ...

A.�M. C.

CADIX. -, El D'ilwio d.e Ca.diz (20 octobre 1924) :

;.' .... J. Gautier en el Andante (Sonata a Kreutzer), que dijo de manera

maqiatral con un gran sentimiento, se apoderó por completo del público.
Una limpieza admirable, una justeza de afinación, una seguridad y un

gusto exquisito. Que escuela de violín más irreprochable ...

GIBRALTAR. - El Antmciado1' (20 octobre 1924) :

. ..:.La . caractertstíca principal de. J. Gautier es la pureza de los
sonidos "que obtiene, sin 'que estò"',cIuiera decir que no sea una eje­
cutante prodíqíosa, de técnica segura, que sabe obtener efectos

so'tprendentes y para quien las composiciones musicales más erizadas
de dificultades, resultan facilisimas por su dominio del instrumento.

GIJON. -:- El Com.ercio (30 décernbre 1926) :

J. Gautier es violonista de alta valía. Fácil digitación en la mano

izq�ierda, arco limpio y enérgico, temperamento delicado. Sus interpre­
tacíones son excelentes ... Su actuación constituyó un verdadero éxito ...

TGHÉeo � .5)ilOVAQUIE

PRA.GUE., - Abend Zeittmg (27 novembre ,1926)':
J. Gautier sut, dès sa première apparition, attirer par. son 'jeu plein

de sentiment toutes les sympathies àu public de Prague.
V. P.

\

l>RAGUE. - P"I'ltge'f: Presse (28,novembre 1926)
.. , Puis Ce fUI.'ei¡:f les « Chants 'd'Espagne'» et -Ie'Diaiogue écrit 'par

Joaquin Nin pour Jèaime Gautier _, àia'logue' qui' nous' permit de. con-
naitr s cette violoniste d'une délicate sensíhílíté.:

" ,'"

• , .

q ::. t �.. �, �. '.�

'- 1)". {L

PRAGUE. - Deutsche Preese (28 novembre 192,6);
. ,J. Gautier, avec un goüt des plus rares, subordonne toujours. sa re­

marquable technique' à ce qui est purement musical.

PRAGUE. - lJ�t�che Zeitwng Botiem.ui (27 nov,embre 1926).
." J. Gautier" une, yjcloniste dont la. sensib.il!té, et' le brio sent des

plus remarquables.
'"

. I',

-£I J ¡:;'�:.
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MADRID. - La Li.'bm·tad (2 décernbre 1924) :

:.,'La técnica delicada y':b'riosa a un tiempo de esta violonista, su

exprestón poderosa, su sentido del matiz; su gran espjritu, manifes­
Un'dose en Ia versión más justa de la obra interpretada nos muestran a

J. Gautier como una figura de primer orden eri el ejercicio de su arte.
A.

MADItID. ---, El L-ibéJ'ltl. (3 décemhre 1924) :

'J: Gautier .artista de un rafina d o temperamento musical que arran­

ca a su violín notas de extraordinaria ·pureza. .Proporcíonó además a

nuestro público la primera audición de « Tzigane » de Ravel cuya inter­
pretación fué perfecta.

SAINT-SEBASTIEN. - .El. Pais Va.sco (18 aoüt 1926) :

'" Su gran talento musical, su gran dominio del instrumento 'y su

depuradísima escuela la hicieron triunfar ruidosamente.
.

SAINT-SEBASTIEN,- � El- Pueblo VltSCO (18 aoüt 1926)
J. Gautier es una gran artista. Brillante dicción, gran sonoridad,

emoción,' buen gusto, dominio del instrumento, temperarnento refinado

y culto ...

Photo Rene Armel, Paris.

J e a n n e GAUTIER

!

SAINT-SEBAS'l'IEN. - La. Voz de (htilJ1.lZCOa (18 aoüt 1926) :

J. Gautier es una excelente violonista que domina la técnica, siente

y hace sentir las composiciones que ejecuta -, La interpretación del
adagio (Concierto en mi de Bach) fue prodigiosa ... J. Gautier, ayer,
triunfó en toda la linea ...

A. F. de T.



_ JEANNE GAUTIER Quelques Opinions de l, Presse

.pARI�

C01ltwdJÏa (31 mai 190,8) :

'" Jo lie sonoríté, de I'aísance, de l'expression, une nature de musi-
cienne très intéressante. Louis VUiLLEMIN,

Com.oedda. (juin 1908) :

Jeanne Gautier joint, en efIet, à une science déjà complète de son

instrument une émotion profonde très commun!cative. Ed. IJELSEY_

Le Oowrrier Mus'ica� (15 mars 1920) :

.. ' Le jeu m.ále et -express ií de J. Gautier, sa technique parfaite.
'M. ORBAN.

.

' Le Coun-r-ieï- jl:lusica� (15 juin 1920) :

Mlle Gautier nous charma par sa souple compréhension d'art; tour
à tour sobre, pure dans la « Sonate» de Senaillé; fantasque, variée
dans celle de Debussy, fine et puissante dans c'elle de Pauré, Le
talent de cette violoniste, d'une maturité précoèe, est vivífíé par une

intellig�nce et une sensibilité sans cesse en éveil.
:\_ }lIMONET.

Le Monde Musica,� (15 juin 1920) :

On sent chez J. Gautier une pleíne autorité dans sa technique,
une analyse détaillée des phrases et de la polypnoníe.

P.-s, [-lÉRARD.

(J01ltwdia (23 ju in 192'4) :

luterprétatiou émcuvante.Ljeü sirrrp.le et sincère, style vibrant, c'est
par tle tels mérites que se signale le talent de J. Gautier.

Paul LE F'LEM.

La Senuüme à Pnri» (26 février 1926) :

Le violon de Jeanne Gautier vibre 'sous la pression d'une musicalité
profonde, variée et toujour-s merveilleusement juste.

CAROL-Bf.:RAHD
Le COU'l'r'Ï,m' M'lIsicaJ (1"' avril 1926) :

La violoniste Jeanne Gautier se fit remarquer par l'émouvante
ferveur de "sen expression, par la lumière de son jeu, par sa musicalité
rarñnse, E. Z,

HENNES. - L'Ouest·Eclair (22 décembre 1925) :

La violoniste J. Gautier est douée d'un temperament musical de
premiar ordre. Elle a montré une technique éblouissante. SOl! jeu e�t
coloré, ardent, profond, puissant. On lui doit une reconnaissance
particulière pour nous avoir révélé « Tzigane », de Ravel. Elle a su
dans cette ce uvre de virtuosité, non seulement rendre cette virtuosité
mais lui donner un cceur éloquent. Et quelle richesse de timbres!
Comme tout cela chantait, ria it, vihraít dans un éblouísaement de Iu­
mière! On sentait, dalls la salle, monter l'admiration. L'ovation a etè
enthousiaste, débordante. E. ,"IARCHAND.

,I
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CADIX. - Cor-reo ele Cadiz (mai 1915) :

, \ ". No cabe senlir más hondo ni asimilarse más el alma y el

I \ espíritu de lo que se ejecuta. Jeanne Gautier triunfa con soberano
imperio por la dicción justa y la honda expresión de su violín, que
somete al dominio de la universalidad de sus estudios y su tempe­
ramen to de artista.

ET�ANGER

N ée à Paris, elle remporte, à ne ut ans. la première
médaille au concours des Pet its Prodiges o rg a nisé par

Féinina; cet te rné dui lle fut d
é

ce rnée à lun a nimit ê.E.n 1914

elle gagne brillamment le premier prix au Conservatoire

de' Paris (classe Bel:thelier), Aus sit êt elle se passionne

pour les études techniques et hist or-ique s concernant son

art et son instrument, et acquiert, r-a p id e me nt , dans: ce

domaine une rée l le autorité.

Appelée en Espagne peu de temps a p rè s elle est reçue

en triomphe: Barcelone, n ot a m m e n t, lui dispense un accueil

exc·eptionnel. De retour à Paris elle se [a it entendre dans

une sér ie daudit ions de caractère hi s tor ique ou les reuvres

et les èpoques les plus di ver-s e s sont magistralement prê­

sen'tées; Ia critique par isicrme la comble d'éloges rarement

dispensés à daus si jeunes a rt i st e s ,

Depuis elle partage sa vie entre les concerts, les voya­

ges a.rt is tiques en France, à I'étrangtr et Ie pr-o Fes sor-at ,

Musicienne née , n'ignorant l'ien de ce qui touche à

son a rt , Jeanne Gautier a· su ré a lise r ce miracle qui con­

siste à développer simultanément et dans un parfait êqui­
libre la technique et la co rupr ében s ions en sible des textes

à interpréter.

·pRO\lINKE

MARSEILLE. - Le soiea (28 novembre 1927) :,
... J. Gaut íer , violoniste du plus rare talent. Une sqnorité à la fois

moalleuse et pure, un mácanis me d'une précis ion sans sécheresse sont
mis au service d'une sensibilité délicate et d'une intelligence qui sait
analyser, une ce uvre ... Le succès de J. Gautier pr ít les proportions d'Ull
triomphe ...

H. !\-[IRANf,E.

MARSEILLE. - Le Petit P'l'ovença� (28 novembre 1927) :

',. En- possession d'une technique ímpeccahle, J. Gautier, par la
souplesse de son jeu, par son phrasé expressif, sut conquérir tous les
s ufIrages... I _

NIl\-1ES. - L'Eclai1' (19 février 1921) :

sa musicalité, son jeu si personnel ont fait

BARCELONE. - El Diluvio (23 décernbre 1918)
J. Gautier posee una sonoridad ampulosa de timbre aterciopelado,

un mecanismo voluminoso, que hacen de ella una intérprete muy esti­
mable. Su interpretación fué coronada con grandes palmadas.

AL.\RD.

BARCELONE. - La varuruardsa. (23 décembre 1918) :

'.' A su impecable afinación y dominio de Ia técnica, hay que anadir
el efecto de un hermoso sonido y la expresión que sabe dar J. Gautier
a las páginas que interpreta. Su serenidad, que repugna 108 vanos
alardes de (( virtuosismo », es también muy digna de alabanza. Fué
objeto de una gran ovación ...

BARCELONE. - E� Libera; (23 décernbre 1918 :

Oo. Tanto en la parte puramente mecánica, como en la expresión, J.
Gautier estuvo justa y acertada, ganándose la estruendosa ovación que
el auditorio en masa la tributó al terminar el Concierto en la de Saint­
Saéns cuyos tres tiempos ejecutó soberbiamente.

BARCELONE. - E� Dibernl. (13 janvier 1919) :

'Oo Como entonces, J. Gautier demostró poseer un arco seguro, vigo­
roso y un sonido altamente agradable. El auditorio aplaudió con fervor
a la víolonista ...

MADRID. - La Tl"ibuna (25 mai 1921) :

J. Gautier que tiene toda la depuración de la moderna escuela, y
cuya técnica sirve con absoluta subordinación a la interpretación de
las obras, en las que al mismo tiempo revela su personalidad de finura
exquisita sin carecer de intensidad.

C. BO�I�II.

l\-IADRID. - A. B. C. (25 mai 1921)
'" y el triunfo de J. Gautier fué completo.

MADRID. - A. B. C. (28 mai 1921) :

: .. J. Gautier se mostró de nuevo violonista de alma de artista y
exquisita dicción.

�.".: �w..- ... "_ ,.' '.
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merveille.¿
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Bisques enregistrés par

MadelDolselle Jeanne GAUTIER
Olsques Double face de 25 em.

_ .. _ Étlquette Dlene .:.... .. -

_ .. -

166.019 { Thais (Méditation). Mossenel

Chant sans paroles. Tschaíkoursky

166.038 { Tambourin chino is Kreisler

La Chasse. Cartier-Kreisler

166.018 � Cavalleria Rusticana ., Mascagni
Chant Hindou ,

Rimsky-Korsakoh

166.022 { Humoresque.
Dvorak

Chants Russes. Lola

166.039 { Berceuse. Fauré

L'Ab.ille .•
Schubert

166.118 I Tambouein .

Leclair

Rondino ..

Beethoven-Kreisler

166.125 { Liebeslied (Chant d' Amour) ..
Kreisler

Le Zéphir ..

Jeno Hubao

166.126 { .

Première mazurka (Dberteee] Wieniazvski

Berceuse ..

César el/i

166.227 { Méditatio� .
Glazounour

Souvenir Drdla

166.230 � Prélude Pugnani-krei.sler
Allegro

Oisques avec JOAQUI!\! !\!I!\! au piano

166.091

Chants d'Espagne (Mont,gnard.)
Chanson Murcienne

Chants d'Espagne (Invocation)
Andalousie

Joaquin Nin
Joaquin Nin

Joaquin Nin
Joaquin Nin

166.090

a:?:íi? uR u .. en nu........ -- nu ....



Quelques Disques enregistrés par.

JEANNE GAUTIER

16fHU9 Thais (Méditation ) .

Chant sa.ns pa.rol?s .

Tambourm chlnots .; .

La Chasse '
..

cavatler-ia Rusticana .

Chant Hindou : ; : .

Humor-esque .

Chants 'Russes .

Bei'ceuSe j •••••••••

L'Abeille •.................. '.' .....

Tambourin
on Ino .

Liebeslied (Chant d'Amour) .

Le Zéphi·r
.

Premièr.e .mazurka (Obertass) .

Berceuse '
' ..

M�ditat.ion .

So ·venlr ' .

PréLude .

Allegro '".' .

Sérénade .'
.

A II eg r6Jtt.o . . : .

Danse Hongroise en soi .

Moment musical
.

Danse de la vie brève
.

La plus que lente (Valse) .

166.038

lM.018

166.022

166.039

'166.125

166.126

166.227

166.230

Hi6.314

166.315

171.104

.Mossenet
T'scliaikours]: U
Kreisler
ca-iu».« reis/er

.

Mascagni
Rimskij-Korsakoi]
Dvorak
Laia
Fuu ré
Sch ubert

Leclair

el?tFlOve�:A're i.�lèr;'"
Kreisler
Jeno Hubcuj
lVicniawski
César CUI
Glazou nour

Drdla

!

Puqnoni-K reisler

Püqncnii-Rreisler '.

Drdla
Bocclierini-K re isle r

Bralims-Joacliim
Schubert
Falla ..Kreisler

Debussy

Disques avec Joaquin NIN, au plano

'166.090 Chants d'Espagne (Mon tagnar-de )
Chansòn Murcienne .

166.091 bhàn'ts 'd"Esrpagn:e (Invocation) .

Granadina .

166.228 Sur un thème de Bassa : .

Murcienne .

SUI' un air de danse de Estève ..

Andalouse .

,

Joaqu-in st«

Joaquin Nin

Joaquin Nin

Joaquin Nin

Joaquin Nin
Joaquin Nin
Jouonin vt«

Joaquin Nin

etc ...
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Tél. : Elysées 79-46 R.C. Seine 311.047
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MAISON GAVEAU (SALLE DES CONCERTS)
45.47. RUE L� BOETIE

JEUDI 23 AVRIL -1931. à 21. heures
(Ouverture des Portes à '20 h. 30)

JEit lB:e ][ 'JC A\ ][.J

t

I

JEANNE

GAUTIER
PRIX DES PLACES: Loge, 40 fr. ; Orchestre. 40, 10 et 25 £r.; Premier Balcon, 20

et 15 fr. Deuxième Balcon,10 et 8 fr. (droits compris).

BILLETS : Maison Gaveau - Durand 4, place de la Madeleine - BOlte à Musique
133. Boulevar.d Raspail. - Guide-Billets, 252. Faubourg Saint-Honoré - Bureau

Musical. 32. rue Tronch.t. - Editions Max Eschig. 48. rue de Rome - Semaine à Paris,

28. rue d' Assas _ Sénart, 49. rue de Rome - Roudanes, Laudy, Magasin Musical etc ..

'
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ProgralD.me

•

I.

DEUX. COMMENTAIRES . JOAQUIN NIN

(I) SlUT u n thème de It a Iae l Anglés (lïïU).

b) SUl' u n air de danse de Pablo Estève (1779).

/ TROIS PIÈCES POUR VIOLON et PIANO JOSÉ HERRANDO

(né en 1700)
a) Alletgi·o (première audition)

b) Adagio (Pa sto ra le l.

c) Allegro assai (Moto perpetuo).
(hu rm o nl sées pa r Joaquin Nín). ,

II.

CHACONNE j.s. BACH-

(V jolon seu l) .

III.

POEME. '. . . . . � . . . . . . . . . . . . . . C!'IAUSSúN

IV ..

a) VARIATIONS TARTINI-KREISLER

b) . PR ÉLUDE et ALLEGRO ... ' .

. .
. . . . . .. ..PUGNANI-KREISLER

DEBUSSYe) LA PLUS QUE LENTE .

d) RAPSQDIE IBÉRIENNE JOAQUIN NIN

Au Piano Gaveau Maurice FAURE

t,

r-

r,
I

J

, �



Disques enregistrés par

Jeanne GAUTIER

166.019 THAIS (Méditation) Massenet
CHANT SANS PAROLES.................. Tschaïkowsky

166.038 TAMBOURIN CHINOIS -Kreisler
LA CHASSE _ _ " Cartier-Kreisler

166.018 CAVALLERIA RUSTICANA Mascagni
CHANT HINDOU Rirnsky-Korsakoff

166.022 HUMORESQUE .. . __ . . __ . __ __ __ _ Dvorak
CHANTS RUSSES .. _ __ . __ . Lalo

166.039 BERCEUSE .. _. __ _ .. _...... Fauré
L'ABEILLE _ _..................... Schubert

166.118 TAMBOURIN .. . . __ . __ _ Leclair
RONDINO _ .. __ _...... Beetboven-Kreísler

-166.125 -kIEBESLlED (Cllanta'Amoorr . _

-

Kreisler
LE ZÉPHIR. _. _ __ _ Jeno Hubav

166.126 PREMIÈRE MAZURKA (Obertass) __ Wieniawski
BERCEUSE _ _..................... César Cui

166.227 MÉDITATION _. __ __ __ . __ __ _ __ __ Glazounow
SOUVENIR __ Ordia

166.230 PRÉLUDE. __ __ .-........ Puqnani-Kreisler
ALLEGRO. __ _

' .-... Puqnani-Kreisler
166.314 SÉRÉNADE .. __ __ Ordia

ALLEGRETTO .. _ , _ .. '...... Boccherini-Kreisler

166.315 DANSE HONGROISE EN SOL. _............. Brahms-Joachim
MOMENT MUSICAL .. __ __ Schubert

171.104 DANSE DE LA VIE BRÈVE. _................ Falla-Kreisler
LA PLUS QUE LENTE (Valse)................ Debussy

171.118 CAPRICE VIENNOIS _ .. __ Kreisler
KOL NIDREI Max Bruch

166.406 LA RONDE DES LUTINS _ Bazzini
VARIATIONS _....... Tartinl-Kreisler

Oisques enregistrés par Jeanne GAUTIER

avec accompagnement de piano
par Joaquin NIN

166.090 CHANTS D'ESPAGNE (Montagnarde)........ Joaquin Nin
Cl-IA1'oISON MURCIENNE.................... Joaquin Nin

166.091 CHANTS D'ESPAGNE (Invocation) Joaquin Nin
GRANADINA _............................... Joaquin Nin

166.228 SUR UN THÈME DE BASSA (Murcienne).. Joaquin Nin
SUR UN AIR DE DANSE DE ESTÈVE

'

Joaquin Nin

Jeanne
GAUTIER

Violoniste
virtuose

La Vedette

des disques

ODÉON



Quelques récents extraits de presse
" Spectacles ", 1" Avril 1931.

o" Jeanne Gautier fait partie des virtuoses de grande classe. A une vélocitê net.te et

vibrante, elle joint une pureté remarquable du son qui font de ses exácut ions des petits
chefs-d'oeuvre de grace et de charmco Le public, pourtant si réservé pnrfois, ne lui a ménagé
ni ovations, ni rappels, Ce fut un véritable triompbe ent.ièremerrt justifié.TOULOUSE, " La Dépêche", 8 Février 1931.

•

o,, Ces oeuvres exigent du soliste un sentiment modernc aigu, une súreté technique
irréproehahle, une belle Hamme, une autorité souvet-aine. Jeann e Gautier possède toutes
ces qualités. C'est non seulement une instrumentiste de premier ordre mais encore une

parfaite musicienne, une artiste véritable... Jean BOYER.

" Le Ménestrel ", 3 Avril 1931.
... Jeanne Gautier, violoniste aooompfic, faisant vibrer son instrument d'une sonor-iré

exceptionuelle ...

TOULOUSE, " Le Télégramme », 8 Février 1931.

Jeanne Gautier prêsente une violoniste d'un bien grand talent. Elle joint à une splen­
dide virtuosité le don d'un tempérament ardent, une impeccable technique et une sonorité
instrumentale impressionnante. Dr. Ch. TEISSIER.

't L� Ménesuel", 10 Av�i11931.
. .. Signalon� le succès de Jeanne Gautier, une des rares violoniarcs femmes dour lc

talent ne donne aueune prise à la critique. J. BARRAUD.

'« L'CEuvre ", 1" Mai 1931.
. .. Le son est fin, mais non ténu, le phrasé souple et onctueux sans Iadeur ; les doigts

délíés à ravir et un ercbet cursif, net. J. CASADESUS.TOULOUSE, " Le Midi Socialiste », 10 Février 1931.

Voici Jeanne Gautier qui se taille un beau succê s dans u Fantaisie Basque" pour
víulon et orchestre de G. Pierné ... Jeanne Gautier la traduít admirablement par une tech ..

nique magnifique, un archet lang toujours très à la corde, qui lui vaut une sonortté pleine,
franche, sans ríen de commun avec les rniêvrer-ies dont on abuse un peu depuis quelque
temps, l'agilité de sa main gauche, la [ustesse, la fermeté des attaques.

CLAUDE-JEAN.

" Comcedia », 5 Mars 1931.
'" Jeañne Gautier, violouiste de grande classe et du plus ardent tempérament.

" Figaro", 28 Avril 1931.
Si Jeanne Gautier a réussi à se fa ire par l'intermédiaire du disque unc réputation de

'vir tuose et elle fut, croyons-nous, une des premiêres artistes qui imposèrent par leur talent
la musique de chambre au phonographe, elle n'avait pas encore demandé au concert la
consécration qui lui était due depuis longtemps. Aussi n'a-t-on pas été peu surpris l'autre
scir de se trouver d'emblée en présence d'un des plus prestigieux archets féminins de
l'heure actuelle. Jeanne Gautier est violoniste au sens le plus complet du mot; le charme

qui se dégage de son jen magnifiquement aisé, de sa sonorité, d'une rare ampleur , de la

précision et de ragilité représente le fruit d'un patient labeur mis soudain en pleine
Iurnière. Georges Mussy.

" L'lntransigeant", 30 Avril 1931.
Jeanne Gautier, connue par Ie disque, l'est moms au concert. On a grand plaisir à

l'entendre. Elle est ausai une de ces violonisres que l'on a plalsir à voir et qui gardent en

jouant une attitude naturelle, h armonieuse et expressive. II est à souhaiter que le succès

qu'elle vient de rem porter salle Gaveau l'engage à paraitre plus souvent sur nos estrades.
Le public a su appréeier ses fines qualités de musicienne et sa belle possession de son instru­
ment: une sonorité à la fois riche et enveloppée, un brillant dans le pittoresque qui n'exclut
en rien le sentiment de la ligne, une simplicité de style du meilleur gout font de Jeanne
Gautier une virtuose infiniment intéressante et eaptivante.

TOULOUSE, " L'Express du Midi ", 14 Février 1931.

... Jeanne Gautier s'est révélée au public toulousain comme la violoniste de grande
classe dont nous avons déjà laissé pressentir la valeur et l'emprise certaine. De véritables
ovations et des r appels sans fin ont salué chacune de ses interprétations.

P. PÉLISSIER.

NICE, " Le Petit Niçois », 25 Février 1931.

Jeanne Gautier est demeurée ..!:admir�t}.J- CLpI"6-te;oqueïlOus-a","'¡on-s�tíle "bonheur-,
�p-mesuré¡,-�eD"te�n passé-:-- on stye est de ceux qui soulèvent l'émotion et char­

.i"",":;::;;;¿'?"�'-"��=----;ment par sa science, son élégance et sa sincérité. Bref, quelques heures inoubliables.

ANGERS," Le Petit Courrier", 9 Mars 1931.
... Jeanne Gautier a vraiment canguis tous ccux qui eurent hiel' le bonheur de l'en-

tendre. Et son succês fut un trtomphe. R. R.

" Le Monde Musical », 30 Avril 1931 .

Cette excellen te violoniste ne joue pas souvent à Paris et o'est un tort car Ie public
était venu t.rès nombreux l'entendre à la salle Gaveau. Jeanne Gautier a une três belle nature,
vibrante et ch aleureuse. Le son est fort beau, très à la corde, nuancé et surtout très prenant.
Une aisance inouïe de la main gauche, une percussion de la note très remarquable et, en

général, une musicalité sure font de cet.te belle artiste une violoniste attachante ... Remar­

quable équilibre, musicalité parfaite, ligne soutenue, classique mais heureusement vivaute.
D. BRVNSCBWIG.

" Lyon·Républicain », 17 Mars 1931.

Le grand auccès de la soirée fut pour Jeanne Gautier; une vlolcniste di cartello, dont
la virtuosité se joue avec une incomparable aisance des pires diffioultés, un merveilleux
brio, un style impeccable •..

" Le Progrès ", 23 Mars 1931.

Une jeune violoniste, Jeanne Gautier, apportait 5a "lrtuosité brillante et 5a très belle
musicalité •.. Son succès a été très vif.

" Excelsior", 1" Mai 1931 .

... Une violoniste d'un talent exceptionnel et, ce qui ne gate l'ien, une délicieuse musi­
cienne sachant rester femme dans ses effusions et ne se départissant jamais des qualités de

grace et de charme qui lui sant propres. Jeanne Gautier possêde, en outre, une maitr-ise

technique accomplie ; tout est en place scrupuleusement exact et fignolé même. V�là
une artiste qui mérite d'être «poussée JJ ; notre école du violan a en elle, une représentante
persuasive. Pierre LERO!.

" La Semaine à Paris ", 1" Mai 1931.
De l'aisance, de l'autorité, un son rond et pur, une technique brillante, du charme aussi,

voilà plus de qualités qu'il n'en faut à Jeanne Gautier pour enthousiasmer son public, ce

qu'elle ne manque pas de faire. Et comme, par surcroit., ceUe jeune violoniste est fort

agréa?le à regarder, qu'elle a la pIns jolie tenue du monde, �ouple et harmonieuse ensemble,
le plalsir des yeux s'ajoute à celuí des arcilles... ?l. PORTIER.

" Angers Musical », 22 Mars 1931.
... La force, le nerf, le brio, I'Ictelligence et aussi le charme de son jeu ont assuré l'em­

prise immédiate de cette toute jcune et charmante artiste sur un public immédiatement
enchanté ...

" Tout-Lyon », 22 Mars 1931.

Jeanne Gautier possède une sonorité pleine et agréable; elle manie en outre l'archet
avec une assurance et un cran qui ravissent. Ces qualités justifient le succès ñatteur qu'ont
remporté ses interprét_ations. P. P.

" Le Nouvelliste ",.24 Mars 1931.
... Jeu élégant, facilité technique, süreté et charme de la sonorité, Jeanne Gautier

est l'une des rares adeptes féminincs de l'arehet méritant des éloges sans réserve.
Représentant exclusif : Marcel de VALMALÈTE

45, rue La Boetie, PARIS (8e) . TéI. : Elysées 79·46 et 79·47
R. C. Seine 3IT.o4ï
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Office Mondial de Concerts FELIX DElGRANGE, 18, Rue La Boétie, PARIS

MAISON GAVEAU (Salle des Concerts), 45, Rue La Boétie

MERCREDI- 5 FEVRIER 1930, à 21 Heures
,

RECITAL DE VIOLON
PAR

\

SolÏste des Concerts LaJDonreux

•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••
-

1

Au Piano: M. HENRI LAUTH. ., PIANO GAVEAU
....................................................................................................................................................................................

PRIX DES' PLACES :

FauteuU d'Orchestre réservé et Loge' de Face: 20 fr.; FauteuU d'Orchestre 2e Série
et Loge de coté: '15 fr.; '1er Balcon de face: '15 fr.; de coté: 'lO fr. I

2e Baleo. de face: 'lO fr.; de coté : 5 fr. (tOU8 droits cOlDpris)
...•..............•...........•............•....•.................•.....................................................•....................•........•.•......................•....

LOCATION: A la SALLE PLEYEL; chez DURAND, 4,place deia Madeleine; DELGRANGE, 18, rue La Boétie ¡
ROUART, 40, boul, Malesherbes , ESCHIG, 48, rue de Rome; à la SEMAINE MUSICALE. 32,rue T'ronchet ,

à LA SEMAINE A PARIS, 28, rue dAssas i
à

LA BOlTE A MUSIQUE, 123,boul. Raspail ; à PHONO-SALON,
16, boul. Saint-Michel; à LA LOCATION THnATRALE, 3, place du Tbéátre-Français et à l'AGENCE SAINT­
AUGUSTIN, 51, boul. Malesherbes.
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I

PREMIÈRB PARTIE
f

• a) Sonate ... HAENDEL

Allegro

Adagio
Allegro

-/ Larghetto

h) Dans-Ie Jardin - La Source .. i ... . .. SCHUMANN

2. Symphonie espagnole ED. LALO

Andante

Rondo

DEUXIÈME PARTIE

3. a) Romance .

h) Havanaise .

c) Mazurka

d) Scherzo ..

SVENDSEN

SAINT-SAENS

ZARZYKI

TOR AULIN

4. a) Romance .. . .. . ... . .. . . . .. GAOS

h) Danses argentines nOli t et 2 ... . .. . .

c) Sérénade andalouse .. . ... .. . . .. . . SARASATE-GAos
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evidentemente destinado a hacer resaltar los
variados recursos de la «viola-tenor» nos per­
mitió apreciar su muy sutil comprensión de
Haendel, de C. Franck, de Albéniz, de Lamote
de Grignon, etc.

La «viola-tenor» es un instrumento que me­
rece retener la atención, primero, de los com­

positores y «virtuosos»; enseguida, del público
que se interesa por la evolución de la Música.»

«L'Echo de Paris», del 23 de junio de 1933,
Prosiguiendo en sus conciertos de divulga- añade por su cuenta:

ción del nuevo instrumento «Viola-Tenor», crea-
«El luthier español Parramon ha logrado eldo por el artista-Iuthier señor Parramón, el

objeto que se proponía: construir una viola concélebre concertista Gálvez-Bellído ha tocado 11U timbre brillante, claro y extendido ... como
en París ante un auditorio insigne. las del violín y el cello; elevarla al rango queEl efecto producido por esta presentació¡n los instrumentos de cuerda, solistas.
-que había despertado inusitado interés-ha

A Gálvez-Bellído, el famoso violoncellista quesido magnífico. la ha presentado en París, no le faltan ání-Nuestro embajador en Francia, señor Mada-
mos, i ciertamente! Ha tenido que modificarriaga, dando prueba de «vivir la hora ínteleo-
el equilibrio de su manera de tocar, reducirlatual presente», fué de los primeros en asistir
a la talla del instrumento, crearse una nueva

a la Sala de l'Ecole Normale de Musique; pres- disciplina, transformar su «digitado». Labortigiando así el acontecimiento patrio que síg- ardua de la que se ha salido a satisfacciónnificaba la aparición, en la escena internado-
de todos los músicos. La «Sonata» de Franck-nal, de un invento español meritísimo.
en la que Faustina Rovira le dió excelente ré-El «Centre Oatalá», igualmente, haciéndose
plica-le sirvió de prueba concluyente.»eco del sentir regional envió al concierto una

representación nutrida, presidida por el cons- De «Le Figaro», del 25 de junio de 1933, co-

nícuo barcelonés señor Ferrer y Mestres, dele- piamos estas lineas:
gado de «Palestra» en Paris. «Tiene la sonoridad de la viola, pero con más

. otra entidad que entronca sentimentalmente
expansión y potencia que la viola ordinaria,

con nuestra patria y nuestra latina raza (me
para tocar cuyo repertorio se destina.

refiero al incipiente «Club Hispano America-
Las cualidades propias a la Viola-Tenor se-

.��==c"..,";;;:;;;:;¡;:;����<O»c (bque,...pQd;r;íamo.s�.enomina,t;=:.. r;.,,:=,¡,a�as1llmllroveuID��ni;2"un��c;¡¡¡O;"n';lftun,ffi-t:';;o".�=�=4;=====�_;¡;;�la parte oficial del sensacional espectáculo,
prestándole el calor entusiasta de su colabora- También «Excelsior» se ocupa refiriéndose así
ción espiritual, como muy bien expresó, en el en su edición del 21 de junio de 1933:
«camerino» de Gálvez, ante el propio señor Em-

«Un luthier español, don Ramón Parramon,
bajador y demás destacadas personalidades del

queriendo remediar la modestia sonora de la
arte y de las letras, el dístínguido promotor actual viola, ha concebído un :instrumento
(alma del «Club Hispano Americano») don Luis

(suponemos que lo ha concebido es la idea.
Arbós. También acá somos críticos) destinado a tornar

más rico, más brillante y más potente el que
tan grato era a Berlioz.

Un artista de maneras sueltas y musicalidad

exacta, Mr. Gálvez-Bellído, ha presentado este
nuevo género de viola, que conserva bien el
timbre de la antígua, obteniendo, en cambio,
mayor relieve y alcance sonoro.»

* * *

-"

Uno de los primeros en mostrar noblemente
su entusiasmo por el interesante y bello ins­
trumento Viola-Tenor fué precisamente el cono­

cido «luthier» señor Enel, quien no ocultaba
su admiración y hubo de rogar al concertista
Gálvez:

-Felicitez, ayez l'oblígance, a mon collêgue
Parramon ... ! C'est une grande realisation Ia

Viole-Tenor!
* * *

Aparte el éxito personal del ejecutante y su

colaboradora, la gentil pianista Faustina Ro­

vira, éxito que se manifestó perenne durante

la audición obligando a añadir cuatro obras al

programa, Ía prensa (Ia que apareció ya, pues
las revistas profesionales, algunas, no nos h�
llegado todavía) trata del modo y .manera ma:s
unánime a la VicIa-Tenor y a Galvez su pn­
mer «virtuoso».

«Le Menestrel», del dia 23 de junio de 1933,
_
dice textualmente:

«La Viola-Tenor ha sido creada por el luthier

Ramon Parramon, de Barcelona. Gálvez-Belli­
do consagra actualmente todos sus e.sfuerzo� a

darla a conocer. Difícilmente hallaríase quien
con mayores Iavorabilidades la presez:.tase c�al
este artista de arco alado, de sonondades in­

finitamente matizadas, de mecanismo ligero y

preciso.
Su programa,' compuesto en un eclecticismo

* * *

Aparte los juícíos de la crítica de proresíón,
son todavía más garantes estas explícitas ma­

nifestaciones de los autorizados artistas seño­
res Maurice Eisemberg (concertista y profesor
en la «Escuela Normal de Música», de Paris);
Luigi FOl'fuo (musicógrafo y profesor en el

«Regio Conservatorio di Santa Cecilia de iRo­

ma), y Emilio Pujol, el conocido y bien repu­
tado «virtuoso» de la guitarra.

«He asistido al concierto de Gálvez. Puedo de­
cir sinceramente que el instrumento, cuanto el

artista, han tenido mucho éxito.»
-

Maurice Eisemberg (29-6-33.)

«Auguro il miglíore successo alla nuova «viola­

tenore», e at Gálvez como esecutore.»

Luigi Foríno (2'3-5-33.)

«Recordamos con gran placer el inolvidable
concierto Gálvez, tan admirable. Todos los ele­
mentos que asistieron eran de autorizado. pres­
tigio y los comentarios fueron de lo mas en­

tusiastas.»
Emilio Pujol (0-7-33.)



�:/� - yo�
2"';: 3. M)o.

Andrès GAOS
Le grand vloloniste espagnol, soliste de'

ConcertS Lamoureux, dont personne n'a ou ..

bllé les rcetentls1l8nts .sueeas obtenu,s chez

Pleyel I'hiver dernier, a remporté, mercr:;(1
solr à la salle Gaveau, un nouveau triomp •

Son méeanisme et son style sont telle"

ment purs que dans ses interprétatlons da

Sarasate, on
- crolrait entendre Ie maltra

tut-méme. Les ovations que Ie public lui lli

faites ont done été bien mé�ité9s.
'""

'&"'**SR- AU TROCAOERO

� CONCERTS-LAMOUREUX
-
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Andrès GAOS
Le grand vloloniste espagnol, soliste dei!-

Concerts Lamoureux, dant personne n'a ou-

bil" les retentissants succès obtenu,s chel:

Pleyel I'hlver dernier, a _remporté, mercredl

sol� à la salle Gaveau, un nouveau triomphe.
Son mécanisme et son style sant telle"

ment purs que dans ses interprétations de

.s�ra.sate, on croirait entendre Ie mattre

I J-même. Les ovations que Ie public lui (I
faites ont done été bien mérltées.

�

AU TROCAO,ERO

I CON6ERTS-LAMOUREUX
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Programme ·de Concert (6) ANDRÉS GAOS

..

Son ate (op. 12)...................................... BEETHOVEN

A llegro con brío,

Tema con oariocioní .

Rondo.

II

Sonata ReST

Grave; Fuga; Gigue; Chaconne; Courcn'e ...

Preludio BACH

III

Rêverie du Soir . SAINT-SAENS .-

J

t
i

Va'lse - . BRAHMS

Danse Espagnole FALLA
VIOLOl'WISTE VIRTUOSE

SOLISTE DES £Ol'W£ERTS LAMOUREUX

DE PARIS

\
....................................

Sérénade Andalouse.................................. SARAsATE-GAOS



Programme de Concert (5)

,
r

Senate (op, 78) .

....

Vivace rna non trossoo,

Adllgio.

A [legro molio m"deralo.

II

Concert (op. 64) .

A liegro molto ap.pass:onalo.

A ndoníe,

Allegreeto nOT! t roppo; A negro molla vivace.

III

Aus Wien

Sérénade .................... � .

BRAHMS

MENDELSSOHN

KREISLER

CHAMINADE

•

Deux danses espagnoles.............................. SARASATE-GAOS

[oio-Habonera..



Progranune de Concert (4) OP'INION DE PRESSE

PARIS. - La Liberté 1926.

Senate (op. 8) : .. GRIEG

L'éminent violoniste Andrès GAOS, q.ui obt.nt, il y a quelques années un

bril'lant succès aux Concerts Lamoureux, et qui fut choisi par le maitre Saint­
Saêns pour être son intenprète dans une tournée d' Amerique du Sud se

présentait de nouveau devant notre public, [e lun·di 2 novembre, en soirée, à
la Sa'lle Erard. Dès le début du concert, le succès s'affirme et, tout au cours de
la soirée. saccrut jusquà J'enthousiasme le plus vibrant. à tel point que Gaos
dut rejouer en bis. quoioue ayant déjà interprété un programme des plus diffi­
ciles et des plus hardis. Espérons que ce grand artiste se fera entendre de
nouveau à Paris, ou il retrouvera sñrement ses fidèles et enthousiastes auditeurs.

A !legro can brio.

A llegretio cuasi andantino.

A liegro malta vivace. ¡;'ARIS. - Le Fi!?aro, 1926.

Andrès GAOS, que nous n avions pas reentendu à Paris depuis plusieurs
années, a reparu hier soir , Salle Erard, devant une assistance choisie et très
artistique. Ses qualités dampleur , de belle sonorité, de rnerveilleux mécanisme
nous ont sembié grandies encore depuis sa dernière visite. Dès la sonaie de
Haênclel. Gaos affirmait. une rare tenue de style, puis sa brillante virtúosité
s' attestait dans Prélade et allegro d'e Pugnani. Après chacun des morceaiix
executés, ceux-ci choisis parmi les plus diffides de [a littérature du violen,
Ie succès fut unánime et très grand. Les oeuvres de Sarasate, en particulier, lui
valurent de chaudes ovations, et Gaos dut donner entre autres bis une Danse

<argentine de sa cornposjtion.

II

2" Concert (op. 22) ,.... WIENÍAWSKI

A [legro moderato.

Romance. PARIS. - L'Echo de Paris, 1926.

Finale a la Zingaro.
.Hier soir, Salle Erard. nous avons entendu un violoniste de tout pre­

mier rang, ANDRES GAOS, qui présentait un programme dune rare dif­
Iicu1té. Doubles cordes, notes harmoniques, traits rapides et ardus, enhn tout
ce que :Iïngéniosité d'es maitres du violon put accumuler, de tout cela GAOS
sembla se jouer avec une extrême aisance, En dehors des oeuvres brillantes de
Pugnani, Coupérin, Francoeur, Tartini, Svendsen, Zarzy&i, Popper et surtout
Sarasate, son illustre cornpatriote, Andrès Gaos sut prouver, dans la Sonate en ré
d'e Haendel, quïl possédait le style des grand� clàssiques. Le triomphe obtenu
par lui ne fut que 'Ia juste récompense de sa haute va·leur artistique.

III"

Chant sans paroles,: , .. :,....... .TCHAIKOWSKY
PARIS. - Comedia, 1926.

Deux. danses Slaves , : : r r » DYORAlòK
Parmi les meilleurs concerts donnés en ce début de sarson, il nous faut noter

tout spécialement celui du violoniste espagnol . Andrès Gaos. En lécoutant se

jouer avec tant d' aisance des d'i,fficultés les plus ardues, nous songions vrai­
ment ,à Sarasate, quil rappelle à beaucoup de point de vue. C' est assez dire la
valeur cfAndrès Gaos qui, tour à tour, fit preuve de c1�arme,. de puissance, -deTango· •.. , .. , ..... :"""" r :, •• ", •• " r ,.,., ••• ,,: ... ,.. AH�QS



vélocité , de style, dans les ceuvres très diverses de Haêndel. Pugnani, Çou­
périn.: Francceur. Tartini , Svendsen, Zarzychi, Popper, Sarasate,. et s:affirme,
de p'us, cornpositeur de haut mérite avec une Danse argentine quil voulut 'bien
jouer entre autres bis peur répondre ir I' enthousiasme de son auditoire.

.

Programme d.e Concert (3)

PARIS. - La Liberté, 1927.

An7lale3 Mondaines. Réceoiion, - S. Exc·. le president de la Société des
Nations a donné hier soir une réception pour entendre le célèbre violoniste espa­

gnol M. ANDRE,') GAOS, qui, adrnirablement accompagné au piano par
Mme Gaos. remporta ur. véritable triomphe. Parmi les invités: S. Exc. l' ambas­
sadeur et Mme Defran-ce; M. et Mme Po:itis. le député et Mme Barthelemy;
M. Philippe Ray, M. et Mme Carré, amiral Mamei, marquis de Castellane.
M.. André de Fouquières , E. Exc. le comte et la comtesse Ehrensward, '�a com­

tesse WLadimir Cz.aykowska, M. et Mme Dumesni'l, princesse Narichkine. M. et

Mme Armitage Smith, le président et Mme Serrato. vicornte et vicomtesse de
Montbas. S. Exc. Ie ministre de Roumanie et Mme Cornméne, M. et Mme Pi­
mente! Brandao, etc.

Senate (op. 47)...................................... BEETHOVEN

vDédiée à Kreutzer).

A dagio sostenuto; Presto.

Acia,gio con variacionl.

PARIS. - Le Monde Musical, 1997.
Finale,

Cet é!Jlineni violoniste vient ·d'e rentrer en France après une tournée triomphale
en Espagne, ou l'Agence Daniel, de Madrid, i'avait engage póur une série de
trente concerts. Le succès remporté par GAOS a été tel, que la critioue le con­

sidère aujourdhui comme run des me il'eurs violonistes actuels. Elle est unanime à

déclarer qui! a laissé. partout, la plus pure impression d' art. En raison de ce

succès considérable , de nouvelles propositions. quïl a acceptées. lui ant été [aites

pour la date de son retour de la grande toumée quïl doit réaliser incessamment
dans]'Amerique Centrale.

BERLIN. - A�¡gemeine Zeilung.

ANDRES G.A.OS nous a donné hier soir un magnifique concert à la salle
Bechstein. Dans la Senate dédiée à Kr.eiltzer, de Beethoven, et dans celia de

Strauss, quïl a jouées avec le g_rand pianiste Vianna da M·otta, i'l a fait preuve
d'un, grand tempérament, dune admirable technique et dune diction parfaites.
Dans toutes ·les oeuvres du programme, GAOS a démontré une impeccable mai­
trise.

II

Chanson Louis XIII et pavane .. _ . _ _ . _ . . . . . .. COUPERIN

Sicilienne et Rigaudon _ :
" FRANC<EUR

Variations sur un thèrne de Corelli. __ . - . - . . . . . . . . . . .. TARTINI

BEJRl;IN. - DeT Reichsanzeiger. .III

GAOS est un maitre du violan, sa sonorité amp.e et pleine de 'vi:3ueur est en

même temps douce et expressive. Sa technique est admirable et son jeu, d'une

rare « musicalité )) parmi [es 'Virtuoses produit une 'impression teBe. que ,Ie public
se sent aussitêt en présence d'un grand artiste.

Berceuse
-

'. . . . . . . . . . . . . . . . . . .. CUI'

BERLIN. - Die Well am Mon/ag ..

. GAOS est un violoniste formidalble, un des plus grands que nous ayions
entendus. Sa technique est dune précision merveilleuse et sa sonorité d'une

Mazurca ZARZYCKI

Airs Bohémíens SARASATE



Programme de Concert (.2) pureté exceptionneHe. Dans la Sonale à Kreutzer et dans la Sonal.� de Strauss,' il
a impressionné vivement le sélect auditoire, formé presque en totalité par des
musiciens. GAOS íut I' objet, ainsi que Vianna da Motta: des plus enthousiastes
ovations, qui se répétèrent plus bruyantes encore, [orsouil joua. d' une façon aussi

simple 'que prodigieuse, des oeuvres de Lalo. Wieniavoski, Wilhelmi, Popper'
Hallir y Sarasate.

BERLIN. - Berliner Boersen Courtier,

Sema-te

GAOS est un artiste merveilleux � cause de sa prcíonde comprehension musi­
cale. II a en plus une technique tellement extraordinaire, que les plus grandes di.ffi­
cultés du violen paraissent ne pas exister pour 'lui, tellement son jeu est facile

............................................. CÉSAR FRAN€K

A liegretio ben moderalo.

A Ílegro
Recitar i·vo-Fantesi a.

A llegretto poco mossó.

BRUXELLES. - Le Cuide Musical.

II

De tous' les concerts de violan', auxque's nous avons assi sté cet hiver. le plus
intéressanl 2. été, sans aucun doute, celui de M. ANDRES GAOS. Dès les

prernières mesures, Ie grand talent de CAOS s'impose à .l'admiration de ses

auditeurs. Technique extraordinaire, claire, precise, cet artiste réunit tout. n ne

[aiblit jamais, pas même aux passages les 'Plus di,ffici,les. Les notes harmoniques
les plus ardues, sant rendues avec une clarté admirable, et il unit à cela un son

ample et pur, qui conserve-sa perfection, rnême dans les notes hautes.de la qua­

trièrne corde. Ces rares qualités, nous ant valu une interprétation vivante de [a

Symphoni� Espagnole de LaIa, rythmée et colorée avec une 'grande délicatesse ..

Une série de petits morceaux de Zarzychi, Wieniawsky el Sarasate, portèrent au

comble l'enthousiasme du public.
3' Concert (op, 61) , SAINT-SAENS

A llegro non iroppo,

A ndantino cuasi allegretto.
Molto moderato é maesloso; A.lJegro non irops:»,

BRUXELLES. - L'/ndépemJance.
Virtuose extraordinaire, musicien dans l'ame, interprète fidèle des grands

maitres, exécutant qui possède au suprêrne degré la technique de son art. ce violo­

aisle a obtenu .un succès éclatant.

III

BRUXE'LLES. - The Continental Times.

GAOS est un 'grand virtuose, i,1 a Une technique claire et facile, el une sécu­

rité ilbsolue. !l joint à ces qualités une compréhension musicale très approfondie
qui le diffère de la majorité des virtuoses. e est, en plus d' un grand violoniste,
un véritable rnusicien.

.

Romance SyENDSEN
BRUXELLES. - Le Petil Bleu.

Dans Ie jal'din...................................... SCHUMANN CAOS obtient de son vioíon un son d'une merveilleuse pureté. Son jeu est

fin, délicat, subtil. rappel ant celui de Sarasate.

La Source ; . SCHUMANN ANVERS. - Méphislo.
Le temps nous manque pour nous étendre aursi longuement que nous I' aurions

voulu sur le concert d'hier. II y avait fouie pour entendre le violoniste espagno!
ANDRES GAOS, un virtuose tel, que difficilement il pourrait être égalé.
Aussi quelles ovations!

.

Deux danses anciennes Viennoises.................... KREISLER

Libesleid; [siebesireud,



ANVERS. - La Métropale.

Le triorriphateur de la soirée d'hier fut ANDRES GAOS, un véritable grand'
violoniste, qui nous a dévoilé sa virtuosité dans la Symphonie Espagnole, de Lalo,
qu'i'l ¿étaiLla avec ;nfiniment de nuances et de nerf. Son jeu insinuant, d'un
charme irrésistib!e accentua encoré ses 'qual ités précieuses dans [a Romania, de
Svendsen, la Serenata A ndaJuza, de Sarasate et-la Danse ries Elfes, de Popper­
Hal1ir.

Progral1lme de Con'Cert (1)
.

ANVERS. - Anoers-Bourse
Sonare HAÈNDE.L

Hier nous trouvions dam lla personne de ANDRES GAOS, I'h�ureux mortel

qui est un virtuose complet. Son dune pureté cristalline; doigts ¿'une docilité
merveilleuse; coup d' archet ample, é'lé:sant et facile; compréliension parfaite du
morceau interprété, style de grande envergure, sans malsaine miévrerie, ni ridi­
cule ernportement. II ne fallait pas plus, pour obtenir du public, si connaisseur
de ,I' (( Harmonie )J, un succès grandiose. L'admirable artiste a été ovationné et

bisé.

'AJagio
A negro.

Larghetto.

A Ïlegro .

ANVERS - Le Matin. Larghetto MOZART

Nous avens eu hier à :l'Harmoriie un violoniste di (( pnrno cartello:».

'Quoique GAOS sort Espagnol, son masque est sévère, impassible et calme. Són

jeu d" une rare perfection technique et d'une justesse remarquahle. est d'une pon­

dération, d'un équililbre et d'une sérénité <qui rappellent plutêt lécole allemande.
Et pourtant, on ne peut pas reprocher à GAOS ni la froideur, ni ,Ie manque de
charrne. Le son est d'une pureté et ,d' une qualité exquises et l'interprétation
expressive et de grand' style.

'

Prélude et AUe'gro................................... PUGNANI

II

MILAN. - La Perseoeranza. Symphonie Espagnele LALO

ANDRES GAOS est un violoniste colossal, digne d'être classifié parmi les
plus grands artistes. 11 produir sur [e public une impression protonde par le sen­

timent et la pureté de son, avec laqueHe il interprète toutes les oeuvres du pro­

gramme.

A llegro non Irappo.

Scherzando.

Andante.

Romio,

MILAN. - II Carriere della Sera.

Virtuose puissant et élégant, digne de figurer parmi les plus grands violonistes,
il a joué d' une Iaçon rnagistrale le Concert en si. mineur, de Saint-Saêns et, la
Berceuse Vision de Noel, de Anzo'letti, page dineflable et intime poésie que
nous ne 'nous tatiguerions pas d' entendre.

III

Romance GAOS

ROMA. - Il Messagero.
Deux airs Ar'gentins GAOS

Grand succès, hier, au' Conservatoire Sainte-Cécile, pour .le. violoniste
ANDRES CA:OS, qui a. exécuté un programme extrêrnement difficile· avec 'une

grande maitrise. Danse des Eltes ·· POPPE.R-HALIR



Bl}ENOS-AIHES. - La Nación.

C' es.t au .salon « La t-r'gentina », devent un public nombreux et sélect que le
grand violoniste .ANDRES GAOS a donné, hier. son concert. Les oeuvres dú
prog.ramme, choisies parmi les plus difficiles de la ']ittérature du violen furen>t
magistralement rendues. La maitrise de ]' artiste: linterprétation si juste de' chaque
�orc�au et ;;a technique extraordinaire, ont maintenu Ie pubiic dans une pretende
emotion. L art de GAOS est purement classique: son jeu dune minutiosité
extrêrne et d' une élévation constante lui a valu les acclamations de la salle.

Les morceaux interprétés ont perm is de mettre en relief les exceptionnelles
qualités artististiques du virtuose : pour. lequel , si les difficultés les plus vertigi­
neuses nont pas de secret, le sentiment et .la poésie ont un charrne nouveau. et

irrésistibIe.

BUENOS·AIRES. - La Prensa.

VALENCIA (ESPAGNE). - La eorrespondencia, 1926.,

ANDRES GAOS a triornphé hier à la Société philarmonique: il a triem­

phé pin son art, par sa .présentation et par .J'interprétation impeccable dun pro­

gramme magnifique. Son jeu insinuant et enthousiaste, sans pose ni' affectation

aucune, . impressionne prolondément le public. Les octaves, les doubles cordés.
les harmoniques les plus ardues, tout est rendu avec la plus étonnante facilité. II

interprète 'les oeuvres du programme avec un sentiment sobre, qui fait preuve
d' une grande compréhension musicale. Les ovations furent aussi nombreuses que

les morceaux joués. Ce fut un triomphe absolu et catégorique. Nos félicitations à

" artiste et à la Société Philarmonique!

Un concert d'ANDRES GAOS est toujours une séance artistique. L'inté­
rêt du programme, la perfection de son execution, ]' exquis sentiment musical avec

lequel c� grand artiste interprète les oeuvres. font qu' un nombreux public assiste
toujours a ses concerts. CAOS est un des rares virtuoses, parmi le nombreux que
¡lOUS avons entendus (sans escompter les plus célèbres) qui. plus qu' un violoniste
est un artiste, un musicien de t�mpér�ment délicat. sobre et profond. II a une

t�chnIque 9ue �üus pouvons qualifier de parfaite: elle est claire, nette, précise et
sure. Et c est a cause de ces adrniraol es qualités que tous ses concerts sent d' un

intérêt musical extraordinaire.

VALENCIA (EsPAGNEJ. - Las Prooincias, 1926.

Quelle satisfaction que celle de pouvoir parler d'Ull concert et d'un artiste
sans réserve.. juger etcomplimenter un virtuose, d'après ce quon vient d'entendre,
snTIS se laisser influencer par des opinions ou des critiques préalables, voilà ce qui
est rare. ANDRES GAOS nous fournit cette occasion après son concert cl'hier à

la phi,larmonique. Son triomphe fut ,tellement unanime, qu'il est digne d'être tout

spècialernent noté. GAOS exécute, avec une sirnplicité admirable, surmontant

les plus surprenantes difficultés avec une facilité qui nous rappelle le grand Sara­

sate. La technique extraordinaire qu'il possède. 'lui permet de tout résoudre sans

Ie rnoindre effort apparent. Dès les premiers morceaux, le public sent autant de

sympathie que d' admiration pour ce grand artiste, aussi les applaudissements et

[es ovations ne se font pas attendre. GAOS n est pas seulement un virtuose , son

tempérament musical, uni à ses qualités de violoniste, complète sa personnalité de

grand artiste. En plus d' un exécutant admirable, c' est aussi un coropositeur de

valeur, et un chef d'orchestre remarquable. Ses interprétations ont, à cause de

cela, une minuciosité qui les diffère en tous points des équilibres et acrobaties

d' autres solistes.
.

LA HABANA fCUBA). - Diario de la Marina, 1926.

Par ses admirables q�a'¡¡tés de violoniste, j)ar sa virtuosité et par son tempéra­
m�nt SI musical , �NI?RES GAOS ménte bien ·les éloges que la critique Euro­
peenne IU! a prodigués, dans ses tournées en France, Espagne. Belgique, AlIe­
magne, etc. La technique de GAOS est tellement merveilleuse qu' elle rappelle
celle du grand Pablo Sarasate.

LA HABANA (CUBA). - El MU1ldo, 1926.

Le violoniste GAOS 'est doué d' un grand ternpérament artistique. II a une

technique extraordinaire, un 'Coup darchet ample et élégant, et un style de

�rande en:-ergure. Sa qualité de son est puissante et d'une pureté exquise , son

interprétation dune justesse admirabde, révèle le vrai musicien. Aussi ·GAOS est

I' artiste qui a produir le plus dimpression sur notre public.
. GRANADò, (ESPAGNE). - La Gacela del Sur, 1927.

,L'il.lustre violoniste espagnol, ANDRES GAOS, est un des artistes qui fait

Ie plus honneur à sa patrie. Sa virtuosité, totalement exempte d' effets de mauvais

gout est relevée par sa presentation modeste et noble. C' est ainsi que I' a compris
le sélect et si connaisseur auditoire de la philarmonique qui eut hier le bonheur
d' entendre cet artiste et de r applaudir avec enthousiasme. L'intéressant récital

commença par le « concert)) de \Vieniawski. Cette reuvre fut jouée incompara­
b!ement, et nous avons pu constater que GAQS a une technique impeccable et

des qualités extraordinaires d'iIÍterprète ..

Dans une reuvre aussi difficile que ce concert, il est indispensable d'en dominer

le mécanisme pour que l'interprétation soit artistique. Le 3° temps fut exécuté

avec cette admirable aisance des grands maitres. Dans la deuxième partie du pro-



I!

II

gramme, les oeuvres de GAOS nous le rév¿lèr'ent comme un compositeur de
grand€! inspiration .. Sa ROIMlilza et ses A iTS Argentins furent .applaudie . avec

-enthousiasme et Je§ Airs Argentins durent être répétés. La Danse des' Elfes jouée
irr�pr()chahle_lpént, valut à GAOS une formidable ovation.

VITORIA (EsPAGNE). - La Defensa Social.

La presentation du violoniste ANDRES GAOS nous a causé hier une. pro­
fonde impression. Cet artiste possède un mecanisme .formidable 'et une étonnante
facilité qui lui'perrnettent d' exécuter les passages les plus scabreux sans [e
moindre effort apparent. Sa sonorité puissante concordé avec sa personnalité d' ar­

liste viril sans Iaibles sentimentalismes. GAOS est un des plus grands violonistes
que nous ayions entendus.

.

GRA:NADA (EsPAGNE). - El Diària, 1927.

GAOS était précédé 'Par une bri,Mante biogr1llphi� arhstique, qui nous -Ie pré­
sentait comme Ull concertiste de grande renomrnée. Sa préseritation d'hier justitia
lout ce 'qui avait été dit et nous nous inclinons devant Íe véritable art de
ANDRES GAOS. Cet artiste 'Possede une technique extraordinaire et un talent
dinterprétation peu commun; son jeu est tour à tour sentimental, insinuant et

vigoureux. Tcutes les oeuvres du programme, pourtant si diverses, ,furent jouées
avec. un . singulier. reliei qui. démontra que leur interprète n' est pas seulement un

grarrdvirtuose, mais un véntable musicien.

To.LoSA �EsPA('NE). - La Çonsiancia, de San Sébastian, 1927

Dans toutes les oeuvres du 'Programme, ANDRES GAOS a enthousiasmé Ie
public qui, visiblement émotionné acclamait chaleureusement Ie grand 'artiste. La
sonorité exquise et puissante, la 'pureté impeccable des notes aigués, finterpréta­
tion si exac�e de routes les ceuvres, la facilité avec [aquelle il fait les passages les
plus. dlHiciles, ont capté Ie public, qui traduisit son enthousiasme par des/ovations
bmyantes et continues. Nous pouvons affirmer que GAOS est un des plus grands
violonistes ge notre siècle.

,

CARTAGENA (ESPAGNE). - Cartagena Nueva 1'927.

'ANDRES GAOS est Ie violoniste qui a Ie plus proíondérnent ému notre

public.

CADIZ (EsPAGNE). - El Diario de Cadiz, 1927.

Après avoir assisté au concert que ANDRES GAOS a donné hier au théátre
Falla, nous comprenons que ce grand artiste ait' rerriporté tant de succès, dans l'es
trente vi!lles d'E&p.agrie ou il vient de jouer. GAOS a été extraordinaire dans
tout ce ,qu'il a interprété;, e est un grand maitre du violon qui a grandernent
.mpressicnné hier , le public de la Philarmonique. Aussi 'les applaudissernents et
les ovations ne lui furent pas mesurées.

JA CORUÑA (EsPAGNE). - La Voz de Galicia, 1927.
�

.

.BURGOS ('EsPAGNE).
<Le célèbre viòloniste ANDRES GAOS a joué hier à la Philarmonique avec

un énorme succès, Le pubiic lui a fait ,de grandes ovations.

ANDRES GAOS est dans [a plénitude de ses facultés admirebles : diction
claire, te�hni.que sobre et dépurée, mécánisme \1féprochable et émotivité pro-
fonde et{ communicative.

. .

!
!VIGO (EsPAGNE). - El Faro de Vigo, 1927.
!

_ ANdRES GAOS est un artiste admirable. Si on navait pas usé et abusé
des supe�latifs, on pourrait [es' employer tous en son honneur. L'il.ustre violoniste
eut hier .un de ces grands succès auxquels il est déjà accoutumé, et lles d¿h­
rantes ovations qui lui furent faites, étaient en rapport avec le grand mérite de
I' artiste.

lLORCA (EsPAGNE). - La Tarde .. 1927.
.

Nous avons admiré hier soir à la Cultural'une salle comme on a peu j' occasion
d'en voir: public impatient, émotionné, désireux d'interrompre par des appiaudis­
sement, les oeuvres si magistralement inlerprétées par ANDRES GAOS. Cet ar­

tiste enchante, séduit, enthousiasme par la pureté de 'son art; c'est un violoniste
formidable. Sa technique merveilleuse et sa sonorité ,d'une rpureté exceptionnelle lui
ant valu des applaudissements trénétiques. Je tiens à [aire remarquer que GAOS
est l'artiste qui a remporté Ie plus �r.and succès cette année à la « Cultural ».

JEREZ ÇESPAGNE). - Ei-Coodclete, 1927.

Le violoniste ANDRES GAOS a donrré 'hier et, avant-hier deux .concerts à
la Société Cultural de musique. Le grand mérite de I' artiste et [es intéressants
programmes formés par des oeuvres dênormes di,fficultés ont valu à GAOS de
chaleureuses ovations, Cet admirable interprète est .aussi un compositeur .de grand
mérite� Ses A iTS A rgentins ,qui ,fàisaient partie du. programme ont dO. être répété:;
pour satisfaire ·le public. '

.

PONTEVEDRA tEsPAGNE). - El Diario de Ponieoedra, 1926.

Si GAOS n' avait pas été précédé par des critiques enthousiastes, n'importe
laquelle des ceuvres interprétées hier soir, nous aurait suffit 'Pour reconnaitre en·

fui un violoniste admirable.
Un art aussi complet devait nécessairement émotionner le public qui n' a .pas

mesuré ses applaudissernents au grand .artiste qui fut ovationné èt bisê. Les mem­

bres de la Société Philarmonique reçurent de nombreuses félicitations 'Pour le
grand succès du concert. Nous y ajoutons les notres, tres enthousiastes.
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tando nuevos triunfos a su carrara como virtuoso del violín, que,

unidos a los conquístados como compositor y director de orquesta,
hacen de nuestro compatriota Andrés' GaDs, en este triple aspecto

que nos oJrece de 'su personalidad artística, una'figura de muy osten­

sible relieve �n el mundo musical contemporáneo.

Después -de una permanencia de varías años en América, volvió

a España en 1925 atraído por caras afecciones familiares, dando a su

llegado a Europa un concierto en París, celebrado el 2 de Noviem­

bre de dicho año, con éxito, que afianzó de manera concluyente su

mérito arbíatíco.» /'

Actualmente realiza una tournée por España, contratado para

dar más de veinte conciertos 'en Filarmónicas y Sociedades simi­

lares..

Le acompaña al piano Roger Deleutre, profesor de la Escuela

Normal de Música de París.

Se pone en conocimiento de los señol'es socios que, pOI'

dificultades s'wrgidas -a c�t�sa de [uere« "!,ayor en la im­

prenta en que se están editando los estados deeuenias

y lista de socios, se ve obligada estaJunta de Gobierno a

denta"a,' la celebraci6n de la Jwnta General ordinaria

hasta que se ballen. ultimados. aqu�Uos trabados, que con-

fiamos lo estarán dent¡·o de breves días.

Imp. Elzeviriana, Gran Via Germanías. lS.-Valencia
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TEATRO PRINCIPAL A LAS 6 E LA TARDE



CONCIERTO X11
7 DE FEBRERO DE '9�7
-A LAS 6 DE LA TARDE

* Concierto en re menor. . . . . . . . . . . . . .. Wieniawsky
a) Allegro moderato.

b) Romanza.

e) Final a la zíngara.

Las puertas del Teatro se abrirán a las 5'15

PROGRAMA
1111111111111111

PRIMERA PARTE

SEGUNDA PARTE

* Romanza .

,;; Vieux refrain .

* Liebesfreud (goce de amar) .

Aires bohemios .

TERCERA PARTE

* Zortzico .

* Tango
'

.

Jota aragonesa .

Danse des Elfes -

.

'" Primera audición en nuestra Sociedad.

AL PIANO

ROGER DELEUTRE

••
••

••
••

A. Gaos
Kreisler

Id.
Sarasate

Larregla
Arbós

Sarasate

Popper-Halir

DATOS BIOGRAFICOS
1111111111111111

ANDRÉS GAOS

Conocido es de nuestra Filarmónica este notable violinista espa­

ñol, por haber actuado en ella en Diciembre de 1925, hallá.ndose ya,

por este motívo.tpublicada su biografía. Mas ello no obstante y para

conocimiento del gran número de socios ingresados con posteriori­
dad a su actuación, reproducimos lo que de dicho artista se dice en el

programa de los conciertos VI y VII del curso del 1925-26:

"Nació en La Coruña, mostrando desde muy niño condiciones ex­

cepcionales para la música, y cuando aun no contaba siete años, dió

en Vigo (donde se deslizó su infancia) varios conciertos públicos, en

los que obtuvo gran éxito.

Fué discípulo, después, de Monasterio en el Conservatorio Nacio­

'nal,'obteniendo � los trece años el primer premio de violín. A partir
de esta edad, dió numerosos conciertos en España y Portugal, pa­
sando más tarde a Bruselas, donde perfeccionó su técnica con el

ilustre Isaye, del que fué discípulo predilecto, y estudió composición
con el famoso maestro Gevaert.

En Ia composición se destacó también su personalidad artística,
escribiendo numerosas obras para piano, dos pianos, violín y or­

questa. Romanzas para canto; una sonate, para piano y violín, editada

en Alemania; canciones escolares, premiadas por la Asociación Wag­
neriana; un Himno al Centenario de la Independencia, que obtuvo

el primer premio del Gobierno argentino. Dos sinfonías para orques­

ta, una de ellas titulada «Galicia», premiada en un concurso con me­

dalla de oro por la Institución Mitre, un poema sinfónico, «Granada»,

que estrenó Messager, en Buenos Aires, y Ia Orquesta Filarmónica

dePérez Casas, en Madrid; una ópera, letra suya también, que pro­

bablemente se pondrá en escena en el teatro Colón, de la capital

argsntdna,
Como violinista ha realizado grandes tournées por Francia, Bél­

gica, Holanda, Italia, Alemania, Méjico y en toda la América del

Sur. Ha tooado con Ia Orquesta. Lamoureux, en París, y en los «Oon­

ciertos Saínt-Saens» dirigidos por este insigne maestro, acrecen-
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SOCIEDAD FILARMÓNICA
-0£-

ADVERTENCIAS IMPORTANTES
LA CORUÑA

I." Está terminantemente prohibido entrar en cualquiera lo­
calidad de la sala durante la ejeéuéión Ge-las obras,
pudiendo hacerse solamente, en los intermedios de los
distintos tiempos de aquéllas.

2.a Está también prohibido terminantemente, molestar a 16s

cg[lçu¿req,tes. Y. a. lo? artistas, con çOl}verpaciol1es, nj
con ningún otro aeto que pueda perturbar el 'absoluto
silencio que se debe guardar en la sala" 'rm.ié[ltras las

• ._, J, J._ v.-

obras se ejecutan.
3.a Es indispensable para asistir a los conciertos, la entrega

del correspondiente billete de entrada. .

4.a Los forasteros que se hallen de paso en esta ciudad,
:�=é. - '·jiddFán proveerse 'de- un billete especial, èxténdido �a

petición del socío quejo .sellcite Y bajo su garantí:i;!a",-y:===�
responsabilidad. El mal uso de estos billetes o del de

Socio, son motivos, según el reglamento, para que el
Socio sea dado de ba]a. � ,

5. a Los socios de cualquiera de las Filarmónicas españo­
la§f ¡así çon:1O lo� de las Asociaciones de Cultu ra

Musical de Santiago Y Villagarcía, deberán acreditar
docú�-enfalmerite y rio en otra fornia, que pertênecen
a <áJguna tie dichas Sòcíèdades.

..

@5 �JVI @

TEATRO ROS-ALfA' CÀSTRO
Año xxv'. '11 CONelERT? SEGUNDO /I ÓUod�'Cima serie.

•
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.�, '.. .' .: � -

;, ,:_ .. ...-
t

.
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". t ., t

,�oger;'�eleu�r! .

'.'
'P.I A N I S TAr:.

"

..

6.a Los concurrentes tienen el derecho a ocupar la localidad
� I .,. <'! ..

�. '.#

que gusten, entre 1 s...òlque se hallen desocupadas en el
momento de su entrada, respetando, sin embargo, las

que queden señaladas'por sus" òóuparites después de
comenzado el concierto. En días de mucha concurren­

cia, ho deben còfísiderarse 'ocupados lospalcos; más

que cuando haya por lo menos cinco personas en cada
uno de ellos.

. '.

( r
.

¡.
'�, '_"_

",/", • T
-

IMP. ZINCKE HNOS.-CORUÑA A las siete en punto de ta neche -

Concierto 12.0 del año 1926-27

(�SOJd.e la &oçie�ad)
;

�::;:�::::;.:::::-�_:::::.:;:::�:::::.:::::�:::::.:;:::¥:::::.:::::�:::::.::::::f.:::::.:::::�:::::.::::::f.:::::.:::::�:::::.:::::�:::;� Ola 22 de Marzo de 1.927

• ,",' "r r.
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CONCIERTO XII Martes 22 de Marzo de 1027

"

ANDRÉS GAOS
(280 de ra SocIedad) A las siete en punto de la noche

__
-

Este ilustre víolinista que nació en la Coruña, ha vivido.

casísiempre fuera de. su pairia. Discípulo. de Monasterío en

el Conscrvatorio .de Madríd, obtuvo. el Primer premio. a los

úêcè años.
.'

MáS tarde perfeccionó sus estudios en París y
Bruselas.Tecorrtendo de tríunfòentrtunfo eh diferentes oca­

siones la mayor parte de Europa y América.
-

Saint Saens le eligió como. intérprete de sus obras, reali­

zando" con-este insigne composítor.. una gran tournee que
Gaos terminó en París, ej ecutando en .los conciertos Lamou­

reux, la Sinfonía Española de Lalo, con un éxito. sin preceden­
tes. Es también' Gaos un notable compositor. Algunas de sus

obras fueron premiadas por la Asociación Wagnerlana, por la

.Instltuclón Mitre y por el Gobierno Argentino, el cual-decla­

ró oficial su himno al Centenarío de la Independeneía, que
obtuvo e(Primer'premid en concurso público.. :

Actu�ímente se halla este artista en la plenitud de su vida

y de sus-�fa�ultades �rtí�ticas. La crítica extranjera lo conside­

ra como uno de los más grandes violinistas.

PRIMERA PARTE

Sonata (op, 8). . . • . • . . • . • GRIEO­

Allegro moltó-Allegretto cuasi andanti-
.

no-Flnale.

SEGUNDA PARTE

Concierto (op. 22). •• '.. • . .' • WIENIAVOSKI

___ _ .MIw-e-moderato.-R<:>manza-E--.inale·:a· la-,

zíngara.

TERCERA PARTE

- .

Romanza, • . .

Tango. . .... .

. ,

Danza Argentina n." 3 .

GAOS

ARBÓS

GAOS

ROGER DELEUTRE
Descansos de 15 minutos.

El joven pianista francés,' Roger Deleutre, .acornpañante
de Cláos{'és un 2intiguo.;:alumnò: laureado- del Co.nservatÓrio.
de París, formando. actualmente parte del Cuerpo de Profeso­

res de la «Escuela Normal .de Música-, Institución que como
. '. �. .'

la -Schola Cantorum- habla muy alto. en favor de la enseñan-

za artística de Francia. Estudió algún tiempo con �l célebre

maestro Phíípp y ha realizado. díversas tournées por el Norte

. '. , t _

. ,Piano gran cola BECHSmn, propiedad _

de la Sociedad filarmónica ,

.

PROXIMO CONCIERTO'
¡

,

e DE A.BRIL:

. ..

de Europa; con éxito extraordinarlo. \/, �
. NINON VALLIN, ,eminente liederista
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f-'�, Amirès: 'Gao,s, que nous n.:IlVi01l8 pas' ré­

errtendu.à Fatis ¡deyuis plusieurs a:nnées�:à.,
�epal'U hier'""sòtr,;\ Salle Erar'§, cf¡;'Vant:'úne':
assistance choisiA e� �rès. �ftistiqu'�: -Ses b.
qualités d'arnpleur, de belle sonorité de

.merveilleux mécanismè nous out semblé
grandies encore depuis sa dernièré visite.

Dès Ja sonate de Haêndel , Gaos affirmait

I
une rare tenue de style, puis sa brillante' I

virtuosité s'attestait dans Préiiuie et allè­

g¡'o de Pugnani. Après chacun des mor- I
'ceaux, executés, ceux-ci choisis parmi lesIí

plus dífficiles de la Iíttérature
'

du violen, .

le succ'ès fnl. unánime et très g.ra�d., Les; ¡
I omvtés 'de Sarasaté, en 'Part,icúher, l'lli'1Vá'-,
lurerit de c'ha(1!-àes ovations, 'et ,Gaos t dut I

donner en bis une' !)ç_nse fatgent�'
de sa

compo!;jtion. #
' :4 �'"

- ., f-

�'_
¥ ��¿�� -'-lO

' .: Ulèr ,soir; �AL!-E' ER;!\'�, .nous àVO¡¡S en­
, 1?nd1.� u:n �lqlomste' a.e tout premier '·tang

N"I!RI;'S GACil_S, quí , ptésentait un program:
me 'hd'une

-

'ra'l'e "od.ifficúlté. Doubles
-

cordes
notes hannoniqueih traits rapides et ardus:
ennn de' tout ce que l'ingéniosité des mal�
tres du víoion put atcumuler de tout ceJa ,

6:AOS sembla se [cuer avec' nne extrême
aisance. En dehors des eeuvres brUlantes de
PUGl'fANI, COUPERIN, FRANCCEUR, TAR·
TINT, SVEN.nSi:N, ZARZYCKI, POPPER et

su.ttou,t SARASATE, sou illnstre compa-
trtote, ANDRES GAOS sut prouver, dans la
SONATE, en ré de HiENDEL, qU'iI possédait
le stytle des g:ands classiques. Le trtomphe
obtenu par lm ne �lIt que Ia juste récom-
pense 'de sa haute valeur a'Cti�;xe.e , • , J..¡/'1 pi¿ �-

L'émÚient' vJOloniste Andres GAOS, qui

�-� tint. il y a quelques années. un' brill,ant
"("1 ccès aux Concerts. Lamoureux, et qui tut

choísí pat le maitre Saíut-Saêns pour être son

'nterprète clans une' tournée d'Amérique du

Sud, Be présenratt de nouveau davant noire

ublic, le, lundi 2 novembre, en soírée, a la
.. �a.lle Erard. Dès le debut do. concert.i le sue­

ci;¡s s'atñrmc et tout au COUl'S de la soirée,
s'áccrut [usqu l' nmousra-¡;me le plus vi­

brant, à tel point que Gans dut rejouer en bis.
quoique ayant déjà 'ínterprété un programme
ges pl UB dítñctles et des plus hardís. ESpé-

ans 'que ce grand artiste se fera entendre de

\\ nouveau à Paris. ou it :;'f'trolI'TPJ'[l sürement
... lses ñdèlcs et onthousiastes auditeurs.•

w��.,: ...'1;':7' �: .......i it- '" ':¡¡�'-L"'.:

·Pa�i !ç�"�oJlíe.u��, èonC!F��Íl�és. wl� §�b��,
do saeson, Itt :q�U5 Iaut nC1l:er,iii'�spéc,alemenliSc.,*-Ul·
du. violonisY�esj�kn«1 \

ArnI.'
aq�, 'EI! ¡'éC,òytanF�e

jouer avec ,t¡t.JÍr��'�i<'llnc� ò"" ;j£tiéultés -les p¢�;¡¡r.
dues, no1.ur:s'liVZIOIlS vraun '11 �nt.a$nle, _qu'I}'''l'lfP-'
pelle à bea:rló��ip".ode point' 'e�le. C'est asset dire la 1

valeur d'André' Gaos qui, 101.11' à tour, tit preuve au '

charrr'ej de puissance, ée vélocité, de style, dans les

ceuvres u-ès dlverses de Husndel, Pugnagni, Cou­

perin. Francoeur, Tartlni, Svendsen, Zurzych i, Pop­
per, Sarasate, et s'aff irmc, de ..pitts, cornpositeur de

haut" mérite avec une Danse argentine qu'il' voulut

bien,'jO\ler en bis 'pour réPond�deson auJttòi�., �" ,.'/

.:, -, Jt+ 1\

';.
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� ntnuttr¡Vfiffidii'.t"o�;k'ÍilIrés .

GI\'OS es uno Cie lqs .rti�tlls· que pOllen
más alto el nÇi�br.. de su patria. Su
virtuosismo, sin; .fectol de mil lusto,
es T�I1zado por la atn'yente mod.sti.
de IU pr.esent.cMn, hacienda, con eUo,
patente l. vardad de su IIIfte,

Asi'lo comprlndió II culto auditorio
que tUVQ a!l,r la fortuna d. �s!=Jlch.rle
y IIPhpdlrlt con tQd� fer;yor.

Bl dWrit -CQndert��, 9'p. 22, de
W¡eni�w ,k" dió comitnzo U intere
s.tltnte f$lC!t'" 1. deblendo consignaue en

justicia que f!lé prueba'rotunda, DO s6

lo de la impec.bll. técqica. sino d. sus,
çUllldad.s CQD:10, intérprete. porque el

precIso ,n un. obra d. gran dificultad,
como es est$, -tqncierto., dQminar In

absoluto III meclnisme par. que la in­
terpretación slnlrtf,ticl, dando la s"n

S!lct6:q de facilidad.lun en los pl.,jes
má$ pelfgrpsqs; ;,

'

< ' e '

Sn 1.bQr 'culminó en el último tl'm
.r po que fu,é �jecut.dC1 con es. dWell
fàcilldld ixc1ush:a d. 10Si gr.�d.� ar­

tfstas.
Bn 1. srgunda ,parte demostr6 An­

dr6s Gaos ser••demá�, excelentl com­

positor de gran inspirsci4n y buen
gU5to; mQderno, �ln cat;r en, el �odlr··
"liilmo .m.'ne�.dg que h. convertiç1o el
Arte en recet�r!o para bbricar mÚ5i�l. ,

NQ, Bn b� composiciones de e'st. atrtlJ '

I

t. har anti todo música inspirada y
de$pné1;.t6cnicl.' *,.

Su -RQm�nz .... y -Aires .rgentinol�
gOltltun m�c:hol) y ante los Intulialtas
aplausos qUI SI1!I l§ otorgaron, fueron
repetidos 101 -Alres ,,'-gODtinol.,

L. -D_ud dCl.lof Hl101., da POPPM­
HaUr, con que tex:mino elta JIIl�q:nd.
patto, le vllió i1 GJOi formJaable ova-
ción. t

> l

-ZQrt:r:iko.'. ,de ,L1ll'ffg1, � -Ta!lgo ••

'de Arból, y -Sennata IIlnd�Ii];III,. dt
Slml¡s.�", ��l!!f9:P Ill' f)1)ru que df"ron:
fi[l sl recit, l, ¡¡ir'Yi�!ldQ para confirmar ,

e! juicio t$n ,bi:1.à:ü;fl.o/qal ya habla
f�Ym.do ". públJ��",,- "

_ .,.._B$tas p.Ò:d;p¡
.

p.,g�d.c-d.Aitk'
cult�aeJ, �e, ç.aol nO,JO'
eran, relnllbii, �,'

fAn"s, gr.-
cil,S II b técnlç!'�l ,�, y.�lo que
l'lm tl.�e m�,�cV:, ' ,h�!�rOD 11
emoci6n 1-1 ¡¡itil�ií: nte,l. '

Por eso $é lai'ttr ,eD;linentll'J,
artista relteradíi1í . :�. 1. que
correspondió, bitet

.

..0' ',muy blfin
,Oaf deuto," (hj-CïJltò�. d,�.4'�or.; de
K"l8fsler ,'a.,'" ,'�i'",'" ,

�

• -'\ ''''.:t".

El pianist" Rf:lger Oeleutré' 'colaboró ,

admirablemente con Gaos, siendo IU �
labor DlUy justlmlnte apreciada y

aplaudida.
'

.
F. G.

••••••••••�••�.�•• �••••.,., •••• <. _.-
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':'�-. " ·iJ,;>.�··'.i!J_">
,�l coqçié'Ï'to,Gaoi, '�!,�ll!'tlí�¡@ �y�r,

111Z0 qu.e-:'el teatro Pl'l,li1Çi'P1l.ll?�' Y1C­

se §l,tJnaPiCl'l.�e" animad'j';"" Ello' prue­
ba" elvhd'en "recuerdo que-el violinis­
tà español había 'dejado en clpása-

, do-curso. Apresurémonos a decir que
està misma impresión se.ha rnnova­

do' en cL presente.
Efectivamente, Gaos, no es' un

«virtuoso» más; en su cqmplejo tem ,

peramento musiÒl1 j úntanse' cuali­
dades mcritlsirnaa, qu� completan
su' personalidad como artista. Eje­
cut'i).nte de' gran mecanismo, es ,tam
b�n compositor de valía. y dírec­

. tot, de orquesta notable: sus' ejccu-
cÍQp.es tienen, pues, una mmucíosí­
dau que las distancia, de los. equílí­
b�i08 y,�acrob�cías de', otros s�1istas ..
Cierto que la masa de los públicos
suele. hacer más atención ¿{ las ex­
tecioridades que al verdadero .arté,
�llo es, cuestign,rdi;l cultura y de,
emotividad, Pero no por ello las po­
sttívas cualidades dé un:. .músíeo
pueden quedar inadYertidas, 80b1'&
todo sí son como las de nuestro
có,n1patr�Qta,' ,

G8.oS �uI!0t además, hacer ver una'

buena dtferenciacién de 'êStü,oS y de

épocas, en las obras -que fnterpreT'
tó:�y ello prueba que �e trata. d(H1I­

gll más que de un «Vlrtuosou: nos

haHamos ante un i'ntérpret?, ant� un

músico.
La primera. parte la ocupó el Con-,

cierto en «re menor)), de Wienia- ,

wsl\,:y. Gaos supo darle una 'inter-' ..

pretación Serrll, l1uycndo de faciles·
•

efectismos y haciendo sentir él ca­

rácter pl'ofund:amente nacional de
està música. Cón Wieniawsky su-

.
çederá lo ni,ismo que Con Chopin: I

;su',uGlU'silerfau no 'cm de él, sino'ue
los intérprete�:

.

-. ,

, En la scgurrda part-e'- escuchamos
u,n& sentida ror,nanza del propio
Gaos,' en donde�se presentó éste co­

mo compositol' de serias·tendencias,
y no hay que decirlo, sabiendo utili­

izar a maravilla los recursos del vio­
lin. El público sahoreó luego, no

�nenos gustosamente, las versip�),.es
de las ohras de I-\reiste!' y Saré1.Jlt¡,..,
te, que formabau la: segunda pal'te,
asf como 103 menos 4if;�iles {y pre�
'sentados c(,m gWn, ejecución por
Gaos)' inspirad(W<��,n ,el OlÈ:-lói'e his- ,

panb, ((Zottzlc'Q'; d�.J:;M.:regla:; «Tan

gO)), de Arh�, ,,' "

,'.' lli fnmòsa),
de Sàrasat "el cpncier�
to entre gr j¡' luego de',
�a difícil «f) "Silfosu, de

. !Popper.
'

",

Para 'cor,

:p;e;s, ,OaQª á'�' (l� ,Ja" !iP-
;gqnda y, terce. .

unà'$ ·Danzas :

t'r:i�llas". argeritinas, J,'!1ÍJ;6H�S'i àiltOF, !

JI eI). 'dçmde co� toda félicidad ha. e'X­

presado '&1 eshlo 'y el ahrr.à:��e aqu�·
'llos cuadros populares. .

.'

Gaos flté felicitadísimo 'ai termi­
nar el coacictto.'

. .

Una' menciÓn 'muy grata para el
,

pianista Roger 'Delentl:e, ,de, �m bue-n '

sentido vtlrdaderamehte àdmirable.

�

:l1 [,-

ét:,cóncierto ��i�'
.

'l�¡�e:uitQrá[ ,'� ,t
•

:::' � f '�:..0,' .",.., �
�

.• � , � /1.·... � ,

;

.

. �;/�! ..

't >r}�nctf"S Gaos
¡

j ,

,;;;t' e� elrprinC!pal\1
� La ·Asociación de gultura Muslcah ;

J

celebró anoche el concíerto nïrnero 46 ,

de los' ofrecidos al público por la Dele i'
gacló� de esta dudad, estando a car,Ji
go del" eminente víolínlsta coruñés, \

,

Andrés Gaos, acompañado al plano i

P9r Roger Deleutre. �

H8bia deseos de conocer artlstlca­
mente a este víolínlsta £uyo arte ha .

estado-usufructuado casi síempre por

audltqrios extranjeros, llegando a nos,
.otros'10 que de él comentaban ,los crí:
tleos dé otros paises: .

Había deseoslde eoírle .....y decimos
de eoírles , porque aunque lo que se

escucha es el instrumento, cuando és'
te es manejado por un artista de cora­

zén, aquel pone el sonido y este pone
el àlma, esto es, que canta!1 a dúo.

El programa no era clásico, como ,

diria un cdiletante', pera cllegó, al .

��

público, por el mérito intril1seco d� las -:

obrds interpretadas y por la: e'jecúcfón
dada a Jas mIsmas.

En el cConderto., de Wiediawsky,
la croma,nza. tuvo meJodias de poe­
ma, yen el eFinal a la zingara'; de

puro sabor regional, el violin de Oaos
matizó los motivos populares, enlaza·

dos 'por el hila sutil del' senfmiento.
En la segunda J)arte, la cRomanza"

original del' ejecutatÍte, ,de

constr�c·I'clón, ·sencilla y '<le arcos" melódicos,
perfecfos y: sin estrlden�i�s d� forma, ,

fué camorosamente,' ofcecfd� al audi-l
torfo, y los cAifes ,Argentinos" inter- r,
pretados por..'este violinista, ,son airest
como para estdí "ct9�ál1��§;S"<. de por '}
vida, )0 cu�l prue�a que�, t�4o. 'lo que t
encarnà un Sè'ntt�nï ,,�

hir, entra �

por los oido...'}';'¡;II�'gfti, ".)' El �

públiCO aplaud(qs¡.co�i� o. f
, P�ro donde Q�ó�:.�, §!tró téC-'
nlca maravillasft.fJ# t,. Jill ,� de �
los Elfos., de ·f�Jl��·� en es· :
ta obra una factqÍ'�.(�.� ( l,el oyen�e,).
sin dejar de admlr�.r" J.g",:,�If"i1 que es ¡
darle, ,vida a un .. ;l ·Iáberirilo 'armóni,

.

ca _:'¡y manteñgo la paradoja! .,.., que no:
otra cosa es dicha eDanza', se embao <

lèsa coñ �I fondo, o, mejor dicho, can:
. .

.

. ,
los camlnitos m.elodloso.s que recorren;
'las notas, las cuales s�ltan, se a.trope-:
lIan, se persiguen, como ma,rlposas en ¡
vuelo ... ¡Las manos de Gaos, en esta,

-danza'. llegan al máx(mo:.:1e la actl Ivldad útlll '" ')

El cZor_tzlko., de Larregla, el cTan-
�

go'; de Arbós y la .Serenata andalu- �I
za" de Sarasate. fueron Interpretadas

�

IPor Gaós con la maestría, el-brio) el �
,

alma que él sabe poner en cuanto eje- '.

! cuta y que se merecen ,aquellas, sobre
•

'todo la cSerenata'. obra hecha de
l/

� emociones, y por tanto 'bella. .' 't1 Tanto en ésta, como en la �Danza
�

de los Blfos), Gaos hIzo prodigIos con
.

su violin, los cuales fueron p,remlados!
por el audltorlo con largas ovaciones. �

� Tal vel: sea Andrés Gaos el vlolinis-
'. I

ta que más ha convencido a nuestro.

público, Jo cual 'es un mérito básico, y i
prueba de ello es lo que dice la Pren' ¡sa eXtranjera de este violinista espa'
ñol... .

'

La I�bor de la .Culturah es dlina
de estimulas y de alabanzas.
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El 'çonçt�r,t�"�.pe ayer:
-

:.� faf,èle�n 'Romea "-
, A ..dl'tll �,a••/::V,IÒIlJl¿¡)� -: êa"afl�l- Que
trhldO ya de br•• Joven, vC!tJv� • ,fbpêla

� t-ru 1�1r,. laltor que le ba v.lleta Irfu.foa
'-COtnO Inl6�prele y compo.Uor prlaclp-ahae...

¡ te en loa psl."a del habla e."floJ.. '

, He-aquf la preICntaet6a qae I. Aaocl.'
,

clÓD
_

de Cultura Mu.ttal 098 ba,�'o u a.,
I br..e rc.6mt• .,1.,,61ço d� ,ea.r, U..tl�
': cornpetrlote.

'
,

_

\>
.

,

- Ef1>cllvameare pedimos aprectar ell et *e '.

-;tlor 01108, como Int�rp,ele. ,ella¡jdadea na.
\ da eomnaea erue I., han llevado c' teDcr .an
i domlnlQ per�elo aobre la reealca del víe­

¡Un, Aaf la8 d'llcliltades 4e ,qae estabea tri·
,zedas lae obraa COli que compaeo el ,,,O-
rrama qlle anoche ejecuté ',erol .. Iv.dae

i COD 8In"ul.ll� maulrf.. � ,

� Acompaíló III IcHor 0",0',.. pjulete
, francé. cI lefior De;cvl-r{; -'Iac con el mayor
,
acl,rto JUpa l��q!�ft� 'n "Iatpr • Ja .de
aquél. ' ',,',0-: ,�-,

-

,

I .el p4bllco PfÇtI� ClOD �.. a� ep'.uaoll la
f labor de._ oe a,r.f(lÍtea� r, et- ador Oao,s ofre­
tel6 facr,e1tè p-t0ifrDme. pera corresponder a

ies.� C::CI6�, «I <I�eb:sur. de Krelssler.

£;;{¿��
I"�t'��v

'Oò1i:tsu �con�ie:to', ,.¿le à�q2b;e",estit "

.�i���t�e� ,:Asóciáci£>�" tan 'poc� ,a�rE;,ç*a�, 1
dà pOl'ï:F, chos, afi<;lona,ü��\, tò��§anos,' I
cue viven al margen ele la gta.n. labor

I�ro cultura illl1.sical'que vilne r�alizan­
do-en -España por medio £le sus,50 De­

Iegacionèe, nos proporcionó. ocasión

lH'opicia para, conoce, al ilul},tre vrolí­

nista GA-'OS que, aunque nacido y for­

mado è� nuestra patrià,'M :yiviClO casi

siempre en. el extranjero, sJ�n:(lo:Po.:r, ello
_ I

-oco me:u�s' que j.e§cpr!Y1i,�oí'!:., sp ��-.',

Lre y su arte è:ritl� los ��'pall�es-. ",_'

ne él hemos de illacé' un. breve co-1
me

'tari,o,
' siquiera sea

,PálidO,: :rèfl_e,jó

IIdel éxito .tan d�finitlvQ; y caluro,so 1:- I

wnzatlo por nuestro compartí ta y
gran' iolhüsta,,', .

,

'

Era, el suyo un programa ' e gran 1
Importa cia, así en lo referen è à. po- �
ner de nífíesto la téèníca-t depu­
ràda que 'equieren cíertas ob as tales'
corno. los '¡res arganfincs, d loo que
es autor el iismo Gaos, la" anza de

los 'Elfos, de �Q::pper-,--j:taUr, r Serena­
ta andaluza- e Sarasa'tt .. ; erizadas

(�e dlñcrrltades, come l'cSpec �de;,
Iicadeza de ínterpretacíón, del adecua­

do y 'buen. "deCir" que exigen los va­

riados- y admirables 'pasajes
_

que cO,?­
tienen el (l'Qncierto op. 22. de Wle­

o íawsky, el ZiOl>tz'ko de Larregla....
,

En toda� Las òbras de "Çan 'iutere-

'I" !;a�tís.i:.nd, pl'ogr �a, e siasmó al

púplico que le escuchaba. y que afecta­

¡Yo 'visibh�JJt.ente de proflm�a' ém.oción

pareda como que deseaba que-llegase
el final'de cada pieza para aclamarle �

-con caïüresas demostraciones ..

N, p�ae èx:igir�� más �e 10.que'hi- "\
�1',¡:- . q ,=tUta� vi<W�l},�n s��-
10 'a 'trüiPcll.to.\',lía 'soiü:iridaa, e:s;qulsl-

,

I,., potente; tl;n�' �u�eza' i�pe"cable �� ,I S agudos,' armonicos y pasajes rápí- I

os'; -el, colorido tan adecuado. aIa ,fra- 'I
e en todo momento y sobre, todo Ia

I

}! o�btosa facilidad con que domina

'lGS mavores escollos, conmueven al que i
1 escu�ha de tal modo, 'que no hay 8i-1 '

II rendirse y eritregar toda su

aten-I'ción a la im:perio�a voluntad ,�e! colo-

sj.l artista. de quien, con la C,rltlCa
ex-

I
ttanjera, podemos afirmar que veréla�e­
ramente. es uno de 100s más grandes VIO-

li is-tas de nuestros días,'
,

r El joven pianista Roger DELEUTRE

'f .é digno compañero de Gaos_y con­

!' 'b-uy' con' su notable ejecución, no
,

p. 'rsecundaria de menos .méri�o, ,al
"llantísimo éxito de la Inolvidable

\

·fI'siÓn.



�
¿�

.... � ....�f.{.?�1.� ....�.1
ni ,

SOCIEDAD fILARMO.NlqA
.

. ·Andréi áaÓ�
-:

Nuestra Sociedad Filarmónica trabaja in'
cesantemente. Antes de ay,er Sauer. aye¡
Gaos, pronto la Vallin Pardo ... y estos con,
certlstas después de los que llevamos oldoá

esta Asociación, en el clue to- en esta temporada. Decldldamente no noa
marón parte el gran víolírnsta "podemos quejar. .

,De tournée Gaos, el,gran concertista co eAndrés .Gaos, açornp�ñado al ,

. ruñés, ,P.Ol' �s�as ,tierras � pasa por ellas si�
:PÜU1:D ¡)or el 'notable' ,p}anista' 6f�1P.Cl'�t' s'U. arte �lepUl1ail{l a ta capit�1 (l�

) Roger Del eu tre:
f: .

"SU pMrili< chica, y ayer cOll,l\'n progl;ar;na �O' ,
,

puesto/por los maestros Grieg, Wienlavo. "
..No' SOUlO{11,O'�6tr.psi 10 sufi-

ArMs y el propio Gaos' que com.o composi-
cíente té.cJ;1í�b; ,y��hícos t11U� to-r tiene .Lambtén ' personalldad deñnlda en

"".', .

'" l(f6 el mundo musical, se DOS presenta en nuestroztcales. paf�9:���·(J_t:� una ma-
Rosalla escuchando una vez más los 'cÇlLlro<

nera concr��a ..

;

.

,�.t{íación. de'
sos; aplausos de acogido saludo ep su pr?,.,

este' genia;t�'.� !l1íi español, Ileut'aci6n, que luego se suceden duranla

que.anochej
, �itó de una todo el concíerto como, premie a su labor

fi .t
.

". meritísima. .

• '"
manera pr.6, ; al ínterpre- �. Fné en la segunda parte del programa de ..

tar tan ê��o ifibil :,pro" élicàda por entero a' \Vieniavoski donde' oyo
.

las 'maYo.res ovaoíones ele Ia : nóche por I�grqma, p,e!� -exqutsítamente que elijo los h:es tiempos �elpb'1'igáción�'ê "Conolesto .op. �2) teniendo què obsequiar
público Dl?�

,
odesta opi-

.

Ii'! audítorto e,n "vísta de ello; :Mn un vals de
'., ,

Kreisler que' también gustó muchísimo.níón, dire�g�, .�� tan pronto ..

De íatécntca vlolínísttca de .este viduos!)
como tern;rrn1D a';interpretación hablamos ya en otra ocasión. y s'3guimo!l
.iieI Allegro,�'.�.:.,··�.�.��,'.:.�a�o del Co:)'n� c.rcycnclò a pesar de,' eI;ibol,ltt.:arlo< ayer má�

¿- ..

',e
Jl dedos que la .9a"l�,�:que I.C of�o,s qUit·cierto op 2�.': ',>;. ).e:Qiawsky, 'el.

la sobriedad y p¡; Slót;t�, SHi! prm<Hpalc!l' .

pllblico se. itl,
:

fecta. cue.nt.a "cara·èterÍsticas. Su':ifWlli��� :':g-¡erppre vigorosoJi
1 no ela lugar a. are 1ía.Q.f6n ';ugllllílr' y M,n e.stas

..

de que ap.t�:,. tlUn, ,Y,l.o, ¡�
I,�-...__g cuulidad¡:Js tan sè,y'

. .

;t(J�§!lJ.'!lir con toda-

'"

i1ista port���... " reJ>�#O de
clarIdad s'u gra

.

l��facmltades ., q,ue �0P suma fa� Gaos' c.omposifirt � 110 ele aplau-,
eilÍ(i�.d venc:íà. tÒct&.lo çhfku1to� so,' y d�c.inws es$' e Ifpa:r ,de la "c.olora. '

.." )',\ .

tl!) ", cióu y loca1izaciónl.,; ç,¡�
•. ��l¿:-C:l'!t1Tltosiciolles, ape'so 9 ue contje.�e t;l: incompara� nas conseg.uidas ésta" p�¡-a it�rlàs "carácter".ble concier H"'de·@i€!niawsky. ao cae eu la rut-ina.'d.c,.mílc1ws>;cQucer-tistas qu�

'A continua�í,�ri:,\ ol.:q,os. deleitó III escribir ;para i�ier:�<?s H�ir'�:n más el luci·\
,

Inier,to àe1 vir.tuosò'il�e �!)i;X.c&mp�sitor. Dij.o,con uqa Ro,r.:ia�z��y, unos Aires
�u "Romanza" con �er<J':!j¡more� la cual en r.oak

argenti110&,.'�Ç9ctpP.���to� por ell dad se presta a ello'pira la cáliqa pas.ión d�
S � er" 1 todo su conjunto y sus graciosas danzas aromÍ1¡mo

.

t, � ,é\�SI'¡ ¡en os qUé
genti�as t'uvieron que ser J:'epetidas en los obse.nos dió a eiitéh!à'er la fáCil y S!l� quíos de' rúbrica.

7'blime inSpil'�'d8'n q�e po�ee, Roger Deleutre demostro ser !-1l1 gran maes-

en la que triuÉÏó como autor trI> de piano acompañando a Gaos en toan. el
ft� , !

. r!eicital con mucho acierto. Nuestra cordial
y ejecutante}; síguitndo obras ,nhoraouel2a a1 concertista coruñés.
como la D'anza de los Elfos, �.-.-

� • '" '"

maravillosamente ejecutada,
Tapgo de Aròós y Serenata Es�

pañola, del e4imio' Sarasate,·
entusiasmando 0$1 �,públícb de

. al manera,' q�.e.n,d t\lVO más
rem�dio que ejeGutar fuera de

programa un Vals de ítJ{reisler.
Mqy satisfechos hàn, queda�

do de este concierto los, socios

que componen esta simpática
sociedadr que hé;t procurado
darno� a conocer artistas tan
ilustres çomo And.rés Gaos.

No terminaremos esta rese�

ña sin hacer menciÓn ,de la la'
bor tan eficaz que realizó su ,

qigno acompañante el joven
pianista Roger Deleutre.

.-v. ",'��J.'.' , �: �"f�'l�� ¡.y-� •

$Í I ,
.

o

0j,'1'ICJ',: .

.;' .!:¥,,�,!I.. -,.�i.""T:''')'' i¡:m
'.

-i: ���:'�;-¿íia��
,

.' '·::�fi,'��b1;�f�·t .!Í!
tói¡: r entre..n·osQitfos·al ,no:"

· t. sta;�Ú�Q"paisano y. :i¡nigCl.dÀ
16s "<lias mÓzos;'Árld.reí. Gaos::'::Ayér' tuvi-.
mos ócasíón' etè' à.dll:Urar S� áltos jnérito�
de" violinista/''(¡e ratíñcar, mejox: dicho,
'el; fralltCb 'y' eritustasta .concèpf.o¡qUe""�'èÚos'C:teniamos 'fónnadó! Y én el gl'atis4�

, simo 'recital que�l'a Fihl!l'IIÍlónica no's britt'
dó ayer' en ei "Itosaiíà" y en el cual Gào�

;'��je'cutó un. programa muy Interesante, l�
aplaudimos, 'como todo el complacído
audítorao; con !e.fusión cordial y lª sa-.

,tl:i'sfttcción más viva � � y.}'
I'

� Hace rát()', què' vo�ó �ej�s� d,ejando el �i� 1bío nido familiar,Y al tornar a él de cuap;
"do en �uando� 1,,>.: 31 .. <¡tar, aqui

.

tes�iJ:�l.Oniº·

de lo mucho �.�álé !tile lo -que estu-
, dia y trab�ja, ell

'

Wlísimo de I'll·

perecíón, no pÓ� s 'de sentirnos.
Iiso.njiC'jlJdos ::p 0.ru1iés"�quieq·

eon t;mta jt:lsti'
.

'laudir lej��•.
en otms\' tierr . ros -cíelos, ¡,

�) Es'tá 'AndrésG �enifud
1dè li

Vida'y (}n la pléi».., 'J,�us facuitade.:
admi'r·àbl-e�: ela iiiooiOn, èèrreccíón ex:

� qqi-sita,o técnica ¡sçlifia 'iy depurada, ni�...

'ca-nf�o irrep;roe1t;¡¡'ble� Y.." emoción qq�,
llegá' al ánimo .... ' .;, ��c 'Ç" ,�."s . ,_. .

," ' Nòs \brinüó aY;ieljl:i,�!l,)l��a y ND �bI,ver,sió1'llde"una,Ji .

;!lftta" de Grleg.
y. 'de.lta'n con'

." -'

'til ('¿p. �2)�� d�
;W,ieitiavski/' e ',�", tié.mp9s liizg;

�.� '8.Iardes" esplé<llJ 'residll, .

�O!l():"
ridad, agilidad a grandes: Lo.
��s<::ollos" que'

., .

éja O'br.!'/ qu�
'g�za, de la Ill.:. e tantÇ>S .violi�"

,fiistàs, fti'eron
.

or �o� e.n��_
·grandeS aplílU�.�." " t fi., '\:,

�1 Correspondiéñd.9 :a ellos' tooo -un' v�,
d�. Kr�i�er; � que'\·,di'2:�CÓh ��c1� Y. mªij�

'. zcï dellêiosamente. ".' -, i -", •
.'

· .;.
Lo mismo caPe)léé!� de tin Tango, :cI_·

:Al'bÓ$ y �e (los Ol)J.'�:' s�Y.as-!GIaOS
• fi�",:

ra. t�fén ,cO'mO'. èOl,ip.pos.itor. - segun 6!;
, sà.h�do;-,:: úDJt ..r.oma:nlZ¡l ty ,una. da-nz·tt ar.�:
'ge:i}.tij).-á., épH\ dejÓ oi; ,y qlle gústaron mÜo;

,

.. é$�':8irauditóri�. : ."Ji. :, ¡ ':. _' , :.
.

, -To«o�'aun"còmQ reg'à:1o okas gratas 'P"I[.. ¡

niiii:as' y 'srui'Ó -no pObas veèès a agràdooe�·

dêsde el proscenio las. reiferadas y clà;,
· moro.. 81 muestrü de: ·éó�laceÍlcia,. ��
que fué objeto. .,'; ,

.� Le ac�pañó id piano c'o-n compenetf.
món' perfecta el distingu¡·do pianista fra:n!. '

eés Roget- Deleutre, que efe·ctúa coq¡
Gaos Ja presente tournee. �.', ' �

l
Ntt'esttfos"rélterados y. éñl:úsiastas parÍl�

. bien,es. .' to ','
• ...

.

';,"
\ f'�' ..... ,:

iL����_U"�-"'-'��1>"�".·



•

¡Gaos... ! Si. Yo habla oi'do'".:n,:�
d� unavez hablar de G�0S:t:�Ftnl

.$a4 '.' ,,;./ / >?f'.e. ... 1.4'''-z..¿. //

«En Iá primera parte del programa
figuraba un concierto de Wieníawslcy,
y no

.
fué preciso segu.ír adelante para

qll�. ':q.Q.§. diésemos exacta Ot1entn."de que

es(.è�baJl1o�1 oyemlo ,� un coloso del violin.
'I'écrr.ca iIhpecable, ,digl,Laciúll asombro­
sa" dicción pUriS}Tr��, elegancla, sénorí.

; clad, transp'�l,t'ertc¡,a;;�(o�¡@ eVo es el bar
gaj e Cfl\e /se trae A I d'rés Caos y con Jo
que Cliar:iame'nte 'tr.i:q)Jfa ell, las salàs ele

.concíertos (1$' todo ,el mundos, ,
«La Danza de los Delfos», el Zcrtzíco

(le Larregla V el 'I'ango ele Arbós, son
obras -violhrístícas para pqnel' a prueba
a los grandes vi t't.LlOSOS, y Gaos triunfó
ell todas ellas COll el' poder ele su mágicb
arte.» '1 1

.

«Corno compósuot- f{l('�l, 'se nos-roveló
en su ROlYt:;loza y ell los clos tiempos de
Aires Argentí nos, que aprovechando ele
ellos el tema melódico, lla aderezado con
todas la's díñcultades propias de urï 'CrF

�QIJ-gp:è¡ la,Lesc i�enSall(�O en que éL
y unos' cuantos privilegiados más po-
drían ejecutarla.s "

"

«De propósito hemos <1ejà'Cro para final
Lt.' obra que cerró el concierto Ia .tSe­
renàtá Andaluza», de Sarasatei No' sé
qué podríamos pedir de la ínterpretacíón
de esta bellís.ana, página musical, en Ia
que palpitan todas las vibraciones del al­
rna andaluza. -Soleares, Malagueñas,
Graríudínas, rincones de nuestra. Espa­
ña estrofas mixtas de quejldo , moru­

,':1108 y de ayes ñameucos, rasgueas" <le
'

_ guitarra, aroIX!:as de Andalucía ..... , Dig­
nc broche ele bra para remate de tan bri­
llante concierto. Sarusate, Gaos, dos
nombres, dos épqcas en la histOlilê!, ,ele 'la
rrt\lsic,a;..... As¡� nos explíçarucs que un
0nenllgo del «cante [ondo» que se halla-
ba cerca de nosotros exclamase emocío.
nado: ',<¡TücalJdo así; me siento yo fla-
111enco!>, '



L'INTRANSIGEANT - 13 Mars 1935 - Gustave BRET.
Roland Gundry, lui, est au début de sa carrière. Et il commence de

bonne heure. Il a douze ans. Et l'aisance, la simplicité, le naturel, l'au­
torité instinctive avec lesquels il joue permettent d'affirmer qu'il ira
loin. Tel qu'il est, il fait penser à Menuhin à son age.

PARIS-SOIR - 12 Avril 1935 - INTERIM.
S'il est une catégorie de virtuoses insupportables en général, c'est

bien celIe des enfants prodiges. On n'en est que plus à l'aise pour
signaler à l'attention des mélomanes un violoniste de douze ans, qui
est déjà un grand violoniste, Roland Gundry. Musicien dans l'ame,

. disposant de ressources techniques incomparables, il doit, semble-t-il,
�

arriver très rapidement à une perfection qui le classera parmi les tout

premiers d'entre les gloires de l'archet.

LA SEMAINE A PARIS - 8-14 Mars 1935 -e, Madeleine PORTIER.

Encore qu'il ne soit ágé que de douze ans, Roland Gundry joue avec

l'assurance, l'entrain, la franchise de ses aïnés, Sa fermeté s'affirme
dans telle Chaconne de Vitali, son agilité dans les Variations de'Tartini
sur un thème de Corelli. Et ce violoniste qui décèle ainsi un véritable
tempérament, sait déjà, quand il interprète Bach, atteindre au style.

DERNIÈRES NOUVELLES (Russe) - -5-Mars - -:-S-CRLCETZER.

Roland Gundry qui vient de donner un récital à la salle Gaveau
est un garçon de 12 ans remarquablement doué ; élève du profcsseur
Galamian. II m'afrappé non pas seulement par sa technique (nous avons

vu des prodiges surmontant les difficultés techniques) non, ce qui m'a
frappé, c'est la netteté et la force colorée de sa nature artistique ... II
a rendu la Chaconne de Vitali, les Variations de Tartini-Kreisler et le
Concerto de Conus avec un immense tempérament. Ce lyrisme ardent,
cette force d'expression que l'enfant atteint avec une facilité naturelle
ne sont pas des choses apprises, et ces qualités là nous transportent.
L'enfant lui-même semble complètem:ent pris par la musique ...

Le jeune Virtuose de 12 ans

ROLAND GUNDRY

'Révélation de la Scison 1934-35

MONDE MUSICAL - 31 Mars 1935 - A. MANGEOT.
Ce garçonnet à la figure expressive est un violoniste plein de talent.

Nombreux étaient les enfants, dans ce public enthousiaste, venus
écouter leur camarade et possédant eux-rnêmes l'amour de la musique.

Quant au petit virtuose, sans lui infliger l'épreuve inutile des com­

paraisons à notre époque de prodiges, constatons l'excellence de sa

technique, son beau son, la süreté de son phrasé. Le programme, en

dehors des « chevaux de bataille » bien connus dans les premiers récitals,
comportait un Concerto de Conus qui ne s'écarte pas. des traditions

clàssiques, mais contribua à faire briller le jeune artiste acclamé par
l'auditoire et auquel nous souhaitons une belle carrière.

REPRÉSENJANT: BUREAU DE

CC? �tE£";�'�--_!l!!l!l�:"_

Maison Ropide, 8, rue Drouot, Paris
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"

Quelques extroits de Presse gra�ds mai.tres du violon et de son illustre prédécesseur prodige Mé­
nuhin, qu'il rappelle par sa musicalité et sa technique, absolument
déconcertante, et une sonorité chaude aussi bien dans les « forte» que
dans les pianissimi.

Voilà un nouveau prodige, et cette fois français, qui est certainement

appelé à une carrière des plus brillantes.

EXCELSIOR - 10 Mars 1935 - Pierre LERO!.

L'ère des jeunes violonistes virtuoses n'est pas près de s'éteindre.

Certes, nous avons parfois assisté à de décevantes et déplorables exhibi­
tions sans lendemain ; mais ce n'est pas le cas avec Roland Gundry.
Tout au contraire. Voilà un jeune violoniste, agé de douze ans, Français
par surcroit (ce qui n'est pas pour nous déplaire), qui, d'emblée, s'af­
firme comme un maitre. Ne croyez pas que nous exagérions en pro­
nonçant ce mot, car; par delà tout ce qui peut retenir I 'attention, ce

qui nous a le plus frappé, c'est l'autorité de cet enfant.
II ne peut done s'agir d'un enfant martyr, mais d'un de ces êtres

élus, nés sous 1 'égide de la musique. II joue du violon avec une aisance
étonnante : sa sonorité a de la chaleur et de l'ampleur, son mécanisme
est d'une perfection achevée et, comme nous venons de le dire, ses

interprétations sont déjà parvenues à la pleine maturité. Est-ce un

Menuhin français qui nous arrive? On se plait à l'espérer.
I

I

LE FIGARO - 8 Mars 193:5 - Georges MUSSY.

II serait à souhaiter que tous les virtuoses en culottes courtes que
des parents trop ambitieux ont hate de produire en public présentassent
d'aussi �é.rieuses références que le jeune violoniste Roland Gundry.
Ce musieren de douze ans n'est pas un prodige au sens phénoménal:
du mot. II commence sa carrière nanti d'une solide technique, ou l'on
chercherait vainement une faiblesse. Son coup d'archet est incisif et

franc; la sonorité égale, par son ampleur, celIe d'un exécutant adulte.

Ajoutez à cela une compréhension de la musique et une modestie
charmante qui nous fait penser à la gentillesse de Menuhin à ses débuts.
Roland Gundry a interprété en musicien des eeuvres de. Vitali, Bach,
Tartini. II apparait pleinement formé pour le métier de concertiste
et ses qualités sont trop réelles pour ne pas être appréciées, quand il
sera mieux connu, à leur juste valeur.LE JOUR - 6 Mars 1935. - Magdeleine CHAUMONT.

Roland Gundry a donné, le mercredi 27 février dernier, en la salle

�_Gavea�:.un récital de yio..!_?n .q�i fe�a date dans l'�is,toir:_�e l� musique. ;.;; CANDIDE - 7 Mars 1935 - Maurice YVAIN.
, e�enIant e�ou� ans a ll�r�ement bouleverse l�udrtol�r�e�p�a���s*o�n��=-��������������������������������������

jeu savant, nuancé autant que puissant. Ce n'est pas une révélation Salle Gaveau, encore, il nous a été donné d'entendre un jeune vio-

qui nous est faite. C'est uri' génie qui se lève. Paris sera fier d'être, une loniste de douze ans: Roland Gundrv. Sa virtuosité est déconcertante :

fois de plus, le tremplin d'une célébrité!' il réussit les traits les plus ardus comme en se jouant, sans effort ap­
parent. Une sorte d'infaillibilité pèse sur tout ce qu'il interprète, c'est
assez hallucinant. II se fit chaleureusement applaudir après un Concerto
de Conus, joué avec flamme et musicalité.

LE COURRIER MUSICAL - 15 Avril 1935 - Philippe LOUAGE.

Le jeune virtuose Roland Gundry est encore, à douze ans, à l'aube
d'une carrière qui s'annonce particulièrement brillante. II révèle des
dons exceptionnels; sa technique est stupéfiante par l'aisance avec

laquelle il se joue des difficultés. Soulignons particulièrement l'agilité
de son archet, la légèreté des traits arpegés et la précision de son « dé­

taché », du ( sautillé » et du « staccato », Le jeune artiste, qui montre,
en outre, une jolie sensibilité, un tempérament profondément réfléchi
de musicien-né, est incontestablement armé de façon extraordinaire

pour affronter la carrière du virtuose. On a pu, et nous ri'y contredirons

point, le compare,r à M. Menuhin, lorsque celui-ci avait le même age.

ÈVE - 31 Mars 1935 - Magdeleine CHAUMONT.

En écoutant jouer le petit Roland Gundry, ce violoniste de douze
ans qui surprend le monde, tous les cceurs ont battu de piété : des
larmes ont coulé.

Durant cette heure inoubliable, il n'y eut, dans la salle, aucun être
mauvais ou malheureux.

LA VIE A PARIS - 15 Mars 1935 - Alfred BUFQUIN.

..... Ce fut tout d'abord la révélation d'un jeune violoniste de douze

ans, Roland Gundry, qui, à la Salle Gaveau devait soulever l'enthou­
siasme d'llU p��1?reux, par. ses interprétations d'ceuvres de

�Bà'tli,'Corellii CoI1\s, de Falla, etc...

_/'" Roland Gundry possède une .maitrise qui n'a d'égale que celle des

COMffiDIA - 5 Mars 1935 - Marcel de LIVET.

Formé à une grande école du violon, Roland Gundry affirme,
malgré son jeune age, une nature généreusement douée. D'une belle

qualité sonore, sa technique est surprenante de solidité et son jeu est

déjà très équilibré. II est bien certain qu'avec ce jeune adolescent nous

avons pris contact avec un tempérament exceptionnel de virtuose et

de musicien, son jeune talent nous a produít une impression considé­
rable.



Les Debats. 29, PicieIllhre, 1926.
...... fue, una revelacion. Fue ,eUo un efecto de circunstancias o el arte de

este violinista que se sobrepàsa para para encantamos? Angel, Grande dele itó al
publico 'durante-tódo=el concierto con la personalisima calidad de su estilo y la..
fineza de su sonido.

�. '.'
.

•

PARIS.

Le Mònà-e Musical. ·31 Diciembre, 1926.

Angel Grande poseé todas Las cualidades de fineza, distinción, rnentalidad.,
y sensibilidad propias a un artista de -razar- -'-,M. Pincherle.

"\.,, ... , J,",

Comoedui. 29 Diciembre, '1926 .

- '-.' � r' l ��- ".

Figaro. 3 Enero, 1927 .

..... . esta armado de una tecnica irreprochable. -Golestan.

'Excelsior. 21 Abril, 1927,
Angel Grande se distingué tanto por el espiritu corno- por la forma, de sus

interpretarciones, <

Su .estilo �!¡, de tr,na seguri��d savorosa, "su sonido<brillante

pero d,l�no, obede�é a las inflexiones dé un àl:éo preciso. El' equilïpllio-' de' su;' .

intérpretaciones . SIempre, dirigidas . con 'elasticidad. -Angel. Gr"2lnde ' aparece,
inspirado de las mas puras tradiciones de su arte.-E. Tromp:

- - ,

'.n. ,

...
:

, • '''o' ' ....

. :.��l;::�f :', :,�.� _,I !::'���_��';.�'�'

......posee un estilo de rara distincion S fineza, asi como una tecnica perfecta.,
f. lo'i!essaqer.

Gatt/ois. �: .': ..'. l,: 27 Diciembre, '192i '

., ..... es unviolinista de.sonido encantador y tecnica f�€iJ;y-elegañht. - __:_Leroi.,
- , '

I

Courrier'4fu¡si.ca,l.. , - '30�Abril, 1922:,
• __ :"t-::.. .... f_.�"I; ��J •

.�, .••. ·.2. ,_' ..... "'.,--

Fue, un instànte::m�C9 j:Lu.andb:,.(\ngel Grande íhterp:rI�t{j .uwmpamde de­
M. Eug�n� W�gner Cuatro de :los "Camas populares espaeoles" h<Li:wanizados,
por Joaq1fm,!NlN.t"Toda la poesia, toda la vida, intensa vibrante,'arroHadi1J:ra:'(le-'
la, -raza' Iberica.::ms:inuÒse,iy:,bi:.otó; de: su arco, verdédera vira magica.: . Un. soplo
�. en�o ê�iJ:ó l�. S��enetiC3ll};ente.• ,-"���-�""'_��__��=--"-!<_�!:o""ò"",",,,,,,,,,,,,,,,_ __"_,,,, �,<:....,_
� -

_"'·f":,"-. 1.
-

... , "�,.��' •

;,.,_ .. :( ..... .,.._,..-::�:., .. c �{..J
_.

-

"Anteriorm(imte ni.o,s,tró -su estilo Ifen;Q', 'de,,,,fipezas .exquisitas y una gran,
autoridad en varias.obras de Clel'aÍ'libault,')¡ilotú:èt; y, Destouchès (arregladas por
M. q. Dandelotj.. ' Su.elegancia genuinam'ente Latina le hiz:Q encontrar judiciosas .

relaclO�e� CÓ\l el'Mo\z.àrt, del Conciertoen re mayor y gn,el Bach de lasSonatas
'

para violin sólo-supo- vencer-ses- dificultades y. adornarle de todas Iás seducciones
series y musicales No hablo de.Tà -tecnica de Grande.' A la=àltura en que se

encuentra el medio fisico sabe hacerse olvidar.�M auru:e Imbert.

Courrier Musical,
Paris. 15. Enero. 1927.

'!Que Violinista! Tecnica, sensibilidad, estilo y distincion. Angel Grande

-posee todas estas ,cualidades maestras, .en un. gl�ado eminente..; .Su interpretacion
de la Sonata de Mozart '.fué todo rgracia, .delicadeza, y .encanto ; en la Chacona
de Bach nos hizò.91vidar Jas .acrobaticas çlifkultad�s ,�on su' artistica ejecucion ;
en la Sintonia Española de Lalo nos recordó a uno de nuestros grandes Violinistas.

lVIaurice Imbert.

Figar,!: 18.,Abril, 1927.,
, Aunque Espanol Angel' Grande ,no cae nunca' en la vulgaridad como algunos

de sus compatriotas; su estilo es alcontrario muy serio de un tacto perfecto, su

sonido acariciador sirve para realzarisus intérpi'etaciones de los' clasicos en -Ias '

cuales se revela,-A. Kimonet.: '. .Ò'Ò ' __ • -,"
:.

'
,

" < �' >, ",
'.

',.

_ _ -".';�'t

Conioedia. -2-5 Abl'il, 1927..
Hemos tenido el placer. de admirar una vez mas sus cualidades de fineza

simplicidad Y. distincion asi coúio sri perfección '¡�ernica\' 'Ha obtenido un exito
tan g�àñêl.e corno mèreèido�":"":'T.' Mèssdqer.."

. � � ""5,, ',-
,

,. ,:.,�, , '.',

. .-�

Diario de Valencia.' - "J'._.:- V -- �" .� -: r 17 Febrero, 1919.

Grande es uno de los primereJsSviò1iliis(a- Espenoles. -Gomó.



Wcstrninstcr Gazette .

..... . magnificamente tocado por Angel Grande.

.Morniitg Post .

.

1;.; .. tocó. con p'erfecta maestria.

t. '1 ,.:>� "l. '"
• El l'vi ercantil. 17 Febrero, 1919.

......hace cantar a su�,Yioliñ·r�d�o)leitida ."Qj:ilq,l.l11!:!áh�.;.-Morales San Martin ...

(Academico .de Bellas Artes) .

. i· '¿ ,"\ .

� . ¡ .1
•

'_"

Nacio en Madrid el ano 1894 realizando sus estudios bajo la direcclon de
Don' Antonio F, Bordas. Mas tarde fue pensionado para Bruselas ampliando, y
perfeccionando 'su Arte con Cesar Thomson. \. t. ," .... _¡, .,' 'I!' .j''; \.h, �\C¡'\ )h' ".

, '/ � } } .\� ,

" < r :' ,. ,:.( .�.' : ,,'¥.ro.U!\..{ ,��, .¿r�� L'

. Ha realizado numeyosas .tournees por :i_l�mania, ,B�giC<l., ·�t'Pªñ:a¡.. ,!E�cocia,
Francia, é Inglaterra, Con uñ Éxito' Definitive. Su' Patriotismo le na impulsado
.a dar a: conocer- l;is obras de' los mas ilustres compositores 'Esp'arioleF£nuch'iis de
las cuales fueron a el dedicadas. " 'j •. " ,

. En Londres. tuvo.,el. honor .de .estrenar un .Concierto gu� el llorado Ma�st¡·o
Breton escribio a la memoria del gran S�rasate: El el1tusiasn10 'què despertó

. su ejecucion en el publico que llenaba el famoso Queen's Hall f�{lli.a consagracjon
de An&"el Grande. Es Presiq�nte de la :;t-ng!q;�J?ap.ish ,ÇJ-¡aml;l��r.��u��ç, Socie�y,"
Patrocinada Por S.A.R. la Pnncesa Beatnz de Batternberg, fundada con el objeto
,de dar a conocer en Inglaterra la Musica y. Artistas Españoles. Ha tocado como

Solista en los Conciertos Sinfonicos de Londres" Munich, Edinburgo, Madrid,
Bournemouth, etc: .,., '" '," ,

"SS, MM, y AA: RR, 10�;'R�yes Don. ';t\1f?n,s'¿, ROl}a 'VietOI:irr ,POflq, Maria
'Cristina Infantas' Da Isabel Da Paz y Princesa Beatriz de Battemberg se han
-dignadd repetidas veces conceder el honor de-escuchar a Angel Grande.

·l' ",-".,''1''-'' .': (ti,:"; "¡�l,;1é':�'· �OH2 0BER':CIN.:"·"¡ I'J'O
'

! ;�In·;:· qru". --:,: -·�l'·'-· "-�.'" -·f¡--,-.:.;r?r1��· ',,�--,-"r� 1',1. .: '\,
'",

-<-'Signale fur die MusikalisclU' Welt.". " ,."
.. 27¡Marzo, 1922,.

. ..... sus interpretaciones de la Sonata a Kreutzer y del Concierto de Max
Bpúch·!haPlI1p,FOducidÒ';(llla. i'rÚ-ptesÏ'ot. ,prófuúda·y.pe1"fèthr. "". (_.

_,
Li (�.\ii'iftf �"r: )/ ,', -"p" ',. ':', ! ': .�rrJ"":.I'�.J JJ�'l '.�'

. �. �5 .' _'�'
./3.er��t¡, L9.kq!.;411(z.e¡�9.{er_.... ; .... s r . ') .h'.. : .24 ¡Marzo, 1922 .

...... es un gran musico con depurado estilo. '
l· ¡,,',"; "<" ;'

.Zei� .

.._. _,_.� .,.: ,._ �; ',:.,. f'! '·i-.'r'�'1 t.
• ¡

.-: ', .... su "estilo ��,PUró,y verdad,"J �.":. r • i;J .,,":<, '" "
I 1 � , . ..'

", .,';.' �� f)). I',: 'r;l; _.. -¡;lflL�j-�lhJ;<" \' .� >:'! �)�1i��.":�� �I.... ,

'Este Insi ne violinista ha sido reconocido or la critica como uno de los mas

-lnspirados exponentes el Arte lcllÏ�f�tÏfd!)-_r). T
�--�- ,_....,..............---�---�-

]Y Vj\sísclbe·)Z�Ptan!g. ;�.�,,! ,..",:1'-' ":� .•
_

�� ..' !,�!:..� 1 .. ;.
' .

.

t'e: .'..;;; .n�oStE"()·:Ufl' est'ïJo \lej3llif;:rdo;:�y·'pe{fedo l'j.¡iè·�an:ismO',') " :.

)J);!f{,. '7 ..:;O�) ¡;h.·.::':_r -;tl. 'l,,:! �� �}j. �!, ;E}�_L · __ .r::,�·�.}Ij\' :-: :J. ¡.. � ;1"\4.';'.1;': );.:"
"'" Vl:é:..'-.l .:' �:¡'·ii".P.i:

.. , ".".�rMUNÍCFi! r.! "·�:?'fI ..,.d u: ,,'Oi,. , S .

\
.: v (", ::.�, '¡ T;·1 .

l-�."")':" ,,�-,�', '
..• "ï >\'!" '{I,t,¡.,,· �ot.,.·· ','i'

"

�.". ·).j�il

Bayerischer Kurier. 26 Abril;, 1922. _ .

.

. ..... acompañado de Orquesta tocó la Sinfonia Española de �alo. Es un

'vi611nist\:f adrniia(lle especialmente pof'su teè1iic�. '

o); �:.';�U:·};.:: � :�¡ ·.·!j·.t�,.' :·';;':i::'H'�'j s·
.. · �. I

Die Buhsie Das ·Buc.h., l.·';·'·' .)!, _.

.s 0 r·- ,.':, .30, Abnil, 1922. ' .

. ..... su técnica es prodigiosa y su sonido dulce y delicado.
. .

j)¡_��'�7t��Z�ltúng."· __ "';:'�J ¡'.. ,"I, c�'. ,,,... »
,

, Lj "Ü'·Ab�i_i:1j22 -.

., .... su sonido es dulce y exuberante y su tecnica .la, de un gran virtuoso.
�.;�� ,lI' "'�rttr ')ffJt)' g)J'd'f', {.' .(,t{ ühiJOf�\_;::::"": ,,)j..l;� .si: 1'/2�;l,tt,ff 5i��f.'·'·�' :�t ...

LON;EJR1BS:�i\/ 5t·t/\ '3�, ).';';WWC);:·,:·' . !.f' ,

...CQu.e.eU:s_HaU) ." . � _�_

Sunday Times. "./- , : .

..
25 Agosta, 1923.

.. :.,.p,ropC?rcionó al Solista ANGEL GRANDE ocasion de mostrar un sonido

aristocra�ico'Y una tecnic,a depurada,. -N_ewman. .'

.

_" . .

¡" .

.. :, . , .j .

�. J ¡.' :ol;... .)t • � ': • �. : .'
,

ES Profesor de la clase de Virtuosidad en el "Middlessex College of Music"
<le Londres..: t .

"

.; , 0":'; :. -'': ¡ '.,

" BRUSELAS.

La Belgiq;'e. _ ",

Angel Grande ejecutó la Sinfonia
experiehcia de un consumado virtuoso.

.....
,.

"" ,'$,·Jil(¿:.'.19¡5..... ,

Éspaflola de' Lalo' 'con la maestria" y

SAN SEBASTIAN.

La Voz de Guipuzcoa .

, 4 Septiembre) 1918.
. . , ... posee una tecnica prodigiosa y un delicado sentimiento para,.la: i\1ter­

-pretacion de las obras. Con ,decir q\le el publico del Çasino, .puqlico inteligente
que ha visto desfilar por alIi a los mas grandes artista,s 'y que sabe apreciar ei
mérito en su justo valor, le aplaudia ruidosamente queda todo dicho.

.

j ', •• VALENCIA.
.. r;-:: .. J: .

"f" f.

'Tht' Ej·a .. t '
"'" ¡ ·¡¡)h .

,

: .....y' sul¡'energia' ritni.ica Imp'resiond- de- 'tdl .

Íorma .

que
.: fue' larga:n'lente

aclamado.; . "'. -'
"

. '... '

NIusical News. 1.9.23.

.

., .... tocó con impecable tecnica que 'puso en evidencia su sonido hermosisimo,

Daiiy Telegraph. 25.6.24"

En e)"cUl'sO de'la obligacion' de' un critico muy raramente ,llegan a sus oidos
.sonidos que directamente pongan en conmocioiJ. su sensibilidad musical eludiendo
el analisis. Estos .sonidos brotaron del viol·in de Angel. Grande anOche en

Aeolian Hall. Su ejecucion S€ veia· inspirada en todo momento por una

mentalidad a la ve¡<: simple y refinada. Angel Grande tiene la rara cualidad de
decir 'verdad con su violin sin necesidad de subrayar esta sinceridad unica. En
estos lier::ipos en tibe -'tantos'" artistas de ·fama: -se, esfu,erz,an,:' en descubrirnos
verdades con cabellos blancps el oir 'à. 'Angel 'Grande es - c1.11. tónico para, nuestra
sensibilidad y 'estetica.

["r. MADRID...

:A.B:C.
,

. . '. •.. conquis,ta ç¡l publico con la magia de su AI<t�:

22 Diciep1b{e, 1918,.
delicado y, prof,undo .

1 'a.;'· p,,�Castell.

�'. . ........... .�' '·:,t;�rt'�-.t )1\:' '.l· ,
.. �..,

Las·'Pl'o�jincias.
.

.

.'. "'X,'lr: 1.7 �è.Qr�r!�', 1919.
'

.. '.' . triunfo' 'gallardamente '1"'èon su arte ".serio, .elevado, ,con 51;1- inspiracion
poeüca para i.nterpretar, con-s'U fle'xibilidad 0.'e talento para adaptarse a los estilos
y autores mas diferentes, un artista de veras que no concede nada a los faciles
efectos de galeria y que se entrega al arte con toda su alma. -Chavarri.

'. 1 � ;; fí, J



ANDRÉS GAOS
........................................................................

VIOLONISTE VIRTUOSE

SOLISTE DES ¡CONCERTS LAl'tIOUREUX

DE PARIS

[mpt-imet-ie M. SURUGUIt

:: 77, Rue Rochechcuar-t �:

:: :: :: PARIS-9' :: :: ::

Téléphone : Trudaine .. -,6

• •

opinion

de 'apresse



Programme de Concert (6) ANDRÉS GAOS

Sonate (op. 12)............... BEE,THOVEN

Allegro con brie.

Tema con oariccioni,

Rondo.

II

Sonata RUST

Grave; Fuga; Gigue; Chaconne; Couren'c.

Preludio � . BACH

III

Rêverie du Soir..................................... SAINT-SAENS

Valse BRAHMS

Danse Bspagnole FALLA
VIOLONISTE VIRTUOSE

SOLISTE DES CONCERTS LAMOUREUX
DE PARISSérénade Andalouse.................................. SARASATE-GAOS

+2:''1>(1 ¿. z,



Concert (op. 64) . MENDELSSOHN

Programme de Concert (5)

Senate (op. 78) . BRAHMS

Vivace ma non trocoo .

Adagio.

A llegro malta moderato,

'.:
'

..

II

A negro malta appossionato,

A ndonte,

A'/l,egretto non tropoo; A llegro rna/to vivace.

III

Aus Wien . KREISLER

Sérénade ........................................... CHAMINADE

Deux danses espagnoles,.............................. SARASATE-CAOS

. Jota-fi abànera.



Programme de Concert (4') OPINION DE PRESSE

PARIS. - La Liberté 1926.

I
Senate (op. 8) ,.

L'érninent violoniste Andrès GAOS, qui obtint, il y a quelques années un
brill ant succès aux Concerts Lamoureux, et qui fut choisi par. Ie maitre Saint­
Saêns pour être son interprète dans une tournée d' Amérique du Sud se

présentait d'e nouveau devant notre public, le lundi 2 novembre, en soirée, à
la Salle Erard. Dès le début du concert, le succès s'aHirme et, tout au cours de
la soirée. saccrut jusquà l'enthousiasme Ie plus vibrant, à tel paint que Gaos
dut rejouer en bis. quoioue ayant déjà interprété un programme des plus difli­
ciles et des plus hardis. Espérons que ce grand artiste se fera entendre de
nouveau à Paris, ou il retrouvera sürement ses lidèles et enthousiastes auditeurs.

GRIEG

A /legro can brio.

A Ïlegretto cuasi andard ino.

Aliegro molla vivace.
PARIS. - Le Fi¡?aro, 1926.

II

Andrès GAOS, que nous n'avions pas reentendu à Paris depuis plusieurs
années, a reparu hier soir, Salle Erard. devant une assistance choisie et très
artistique. Ses qualités d' arnpleur , de belle sonorité, de merveilleux mécanisme
nous ant semblé grandies encare depuis sa dernière visite. Dès la sonate de
Haendetl, Gaos atlirmait une rare tenue de style. puis sa brillante virtuosité
sattestait dans Prelude et allegro d'e Pugnani. Après chacun des morceaux

exécutés, ceux-ci choisis parmi les plus diflides de ,la littérature du violan,
Ie succès fut unanirne et très grand. Les ceuvres de Sarasate, en particulier, lui
valurent de chaudes ovations, et Gaos d'ut donner entre autres bis une Danse
argentine de sa composition.

2e Concert (op, 22).................................. WIENIAWSKI

A llegro moderalo.

Romance. PARIS. - L'Echo de Paris, 1926.

Finale a la Zingara.
Hier soir, Salle Erard, nous avons entendu un violoniste de tout pre­

mier rang, ANDRES GAOS, qui présentait un: programme dune rare dif­
liculté. Doubles cordes, notes harmoniques, traits rapides et ardus, enhn tout
ce que :J'ingéniosité d'es maitres du violen put accumuler, de tout cela GAOS
sembla se jouer avec une extrême aisance. En dehors des ceuvres brillantes de
Pugnani, Ccupérin, Francceur. Tartini, Svendsen, Zarzy&i, Popper et surtout

Sarasate, son illustre cornpatriote, Andrès Gaos sut prouver, dans la Senate en Té
d'e Haendel, quil possédait le style des grands classiques. Le triomphe obtenu
par lui ne fut que ,la juste récompense de sa haute va·leur artistique.

III

Chant sans paroles ' '. TCHAIKOWSKY
PARIS. - Comedia, 1926.

Deux danses Siaves.................................. DVORACK
Parmi les meilleurs concerts donnés en ce début de saison, il nous ,fau't noter

tout spécialement celui du violoniste . espagnol Andrès Gaos. En I'écoutant se

jouer avec tant d' aisance des d'j,flicultés les plus ardues, nous songions vrai­
ment à Sarasate, quil rappelle à beaucouo de paint de vue. C' est assez dire la
valeur dAndrès Gaos qui, tour à tour, Ii-t preuve de charme, de puissance, d'eTango .'............................... ARBOS



vélocité. de style, dans .Ies ceuvres très ·,diverses de Haêndel. Pugnani, Cou­
pénn, FranoceuL Tartlm, Svendsen, Zarzychi, Popper, Sarasate, et s'affirme,
de plus, cornpositeur de haut mérite avec une Danse argentine quil voulut bien
jouer entre autres bis pcur répondre à renthousiasme de son auditoire.

Programme de Concert (3)

PARIS _- La Liberté, 1927.

Annalel Mondaines. Réception, - S. Exc. [e président de la Société des
Nations a donné hier soir une réception pour entendre Ie célèbre violoniste espa­

¡gnol M. AND,RES GAOS, qui, admirahlement accompagné au piano par
Mme Gaos, remporta un véritable triomphe. Parmi les invités: S. Exc. larnbas­

sadeur et Mme Defrance; M. et Mme Po�itis, le député et Mme Barthelemy;
M. Philippe Roy; M. et Mme Carré, amiral Mame!. marquis de Castellane
M. André de Fouquières. E. Exc. Ie comte et la comtesse Ehrensward, '!a cam­

tesse Wladimir CzaY':Cowsk,a, M. et Mme Dumesni.J, princesse Narichkine. M. et

Mme Armitage Smith, le president et Mme Serrato. vicomte et vicomtesse de
Mo¡�tbas. S. Exc. Ie ministre de R.oumanie et Mme Comméne, M. et Mme Pi-
mentel Brandao, etc.

.

Senate (op. 47)....................................... BEETHOVEN

(Dédiée à Kreutzer).

A dagio sostenuto; Presto.

A d:.»gio can variaciotrl.

PARIS. - Le Monde Musical, 1997.
Finale.

Cet érninent violoniste vient d'e rentrer en France après une tournée triomphale
en Espa-gne, ou l'Agence Daniel, de Madrid, lavait engagé pour une série de
trente concerts. Le succès remporté par GAOS a été tel, que la critique le con'

sidère aujourd'hui comrne run des meilleurs violonistes actuels. Elle est unanime à

déclarer quïl a laissé, .partout, la plus pure impression d' art. 'En raison de 'Ce

succès considéreble , de nouvelles propositions. quïl a acceptées. lui ant été [aites

pour la date de son retour de la grande tournée quïl doit réaliser incessamment
dans ]'Amérique Centrale.

II

Chanson Louis XIII et pavane ... :................... COUPERIN

BE,RLIN. - Allgemeine Zeitung.

ANDRES CAOS nous a donné hier soir un magnifique concert à la salle
Beohstein. Dans Ja Senate dédiée à Kreutzer, de Beethoven, et dans cello de

Strauss, qurl a jouées avec Ie grand pianiste Vianna da ,M,olta, i'I a fait preuve

d'un grand tempéramen", dune admirable technique et cl'une diction parjaites.
Dans toutes les oeuvres du programme, GAOS a démontré une impeccable mai­

trise.

Sicilienne et Rigaudon............................... FRANcCEuR

Variations sur un thèrne de Corelli................... TARTINI

BEHUN. --_ Der Reichsanzeiget. III

CAOS est un maitre du violon, sa sonorité amp.e et pleine de 'vi!]ueur est en

même temps douce et expressive. Sa technique est adrnirab'[e et son jeu, d' une

rare « musicalité » parmi ·les virtuoses produit une impression telle, que ,Ie public
se sent aussitêt en presence d' un .grand artiste.

Berceuse CUI

BERLIN. - Die "IVelt am Montag.

GAOS est un violoniste ¡formidalble, un des plus grands que nous ayions

entendus. Sa technique est 'd'une précision merveilleuse et sa sonorité d'uné

Mazurca ZARZYCKI

Airs Bohémiens SARASATE



Programme de Concert (.2) pureté exceptionnelle. Dans la Sonate à Kreutzer et dans la Sonat« de Strauss. il
a impressionné vivement le sélect auditoire, formé presque en totalité par des
musiciens. GAOS fut I' objet, .ainsi que Vi anna da Motta. des plus enthousiastes

ovations, qui se répétèrent plus bruyantes encore, lorsqu'il joua. dune façon aussi

simple 'que prodigieuse, des ceuvres de Lalo. Wieniavoski, Wilhelmi, Popper'
Hallir y Sarasate. .

BERLIN. - Berliner Boersen CourTier.

Sonate

GAOS est un artiste merveilleux ", cause de sa proíonde cornpréhension musi­

cale. II a en plus une technique tellement extraordinaire, que les plus grandes difli­
cuités d'u violen paraissent ne pas exister pour lüi. tellement son jeu est facile

•••••••••••••• 0
•••••••••••••••••••••••••••••• CÉSAR FRANCK

A lIegrello ben moderalo.

AlJegro
Recitatioo-Fantosta,

A /le.g7'ello poco rnosso ,

BRUXELLES. - Le Guide Musical.

II

De tous les concerts de vioion, auxque's nous avons assisté cet hiver. le plus
intéressant a été, sans aucun deute, celui de M. ANDRES GAOS. Dès les

premières mesures, le grand talent de GAOS s'impose à I'admiration de ses

auditeurs, Technique extraordinaire, claire, précise ,
cet artiste réunit tout. II ne

Iaiblit jamais, pas même aux passages les plus diflici/les. Les notes harmoniques
les plus ardues, sont rendues avec une clarté admirable, et il unit à cela un son

ample et pur, qui conserve ·sa perfection, rnêrne dans les notes hautes de la qua­

trième corde. Ces rares qualités nous ont valu une interprétation vivante de [a

Symphon-i.e Espagnole de Lalo, rythmée et colorée avec une grande délicatesse.

Une série de petits morceaux de Zarzychi, Wieniawsky et Sarasate, portèrent au

comble lenthousiasme du public.
3e Concert (op. 61).................................. SAINT-SAENS

A lIegro non troppo,

A ndanlino cuasi allegretto,

Malta moderato é maesíoso; A lIegro non Iroppo.

BRUXELLES. - L'Indépendonce.
Virtuose extraordinaire. musieren dans lême , interprète hdèle des grands

maitres, exécutant qui possède au suprêrne degré la technique de son art. ce violo­

niste a obtenu un succès éclatant.

III

BRUXELLES. - The Continental Times.

GAOS est un grand virtrose. i-I a une technique claire et facile, et une sécu­

rité absolue. !l joint à ces qualités une compréhension musicale très approfondie
qui le di1fère de la majorité des virtuoses. C' est, en plus d' un grand violoniste,

un véritable musicien.

Romance SVENDSEN
BRUXELLES Le Petit Bleu.

Dans Ie jardin...................................... SCHUMANN GAOS obtient de son vio/Ior. un son d' une merveilleuse pureté. Son Jeu est

fin, délicat, subtil, rappelant celui de Serasate.

La Source , , . SCHUMANN ANVERS. - Méphisto.
Le temps nous manque pour nous étendre aussi longuement que nous I' aurions

voulu sur le concert d'hier. II y avait Ioule pour entendre le violoniste espagnol
ANDRES GAOS, un virtuose tel, que diflicilement il pourrait être égalé.
Aussi quelles ovations!

Deux danses anciennes VieD-noises..................... KREISLER

Libesleid; Liebesf¡reud.



ANVSRS. - La Métropole. Programme de Concert (1)
Le 'tnomphateur de la soirée dhier fut ANDRES GAOS, un véritable grand

violoniste, qui nous a dévoilé sa virtuosité dans la Symphonie Espagnole, de Lalo,
qu'i'f détailla avec ;nfiniment de nuances et de nett. Son jeu. insinuant. d'un
charrne irrésistib!e accentua encore ses qualités précieuses dans [a Romanza, de
Svendsen, la Serenata A nda/uza, de Sarasate et la Danse des Elfes, de Popper·-,
Hallir.

ANVERS. - Anoers-Bourse
Sonate . HAÈNDEL

Hier nous trouvions dan> [a per sonne de ANDRES GAOS.' lheureux mortel
qui est un virtuose complet. Son d' une pureté cristal line; doigts d' une docilité
merveilleuse: coup d' archet ample, éléganr et facile; cornpréhension parfaite du
morceau interprété, style de -grande envergure, sans mal saine miévrerie , ni ridi­
cule ernporternent. Il ne fallait pas plus, pour obtenir du .public, si connaisseur
de l' (( Harmonie », un succès grandiose. 'L' admirable artiste a été ovationné et

bisé.

Aàagio.

A llegro .

Larghetto.

Allegro,

ANVERS - Le Matin. Larghetto MOZART

Nous avons eu hier à fHarmonie un violoniste di .« pnrno cartello )j.

Quoique GAOS soit ESfagnol, son masque est sévère, impassible et ca·lme. Son
jeu d" une rare perfection technique et d' une justesse remarquable. est d' une pon­
dération, d'un équilibre et cl'une sérénité qui rappellent plutêt I'éccle allemande.
Et pourtant, on ne peut pas reprocher à GAOS ni la hoideur, ni ,le manque de
charme. Le son est cl'une pureté et dune qualité exquises et lïnterprétation
expressive et de grand' style.

Prelude et AUe'gro :................ PUGNANI

II

MILAN ..
- La Perseoeranza. Svmphoníe Espagnole LALO

ANDRES GAOS est un violoniste colossal. digne d'être c1assifié parmi les
plus grands artistes. II produit sur [e public une impression proíonde par Ie sen­

timent et la pureté de son, avec laquelle il interprète toutes les ceuvres du pro­
gramme.

A llegro non trappo.

Scherzan·do.

A ndanle:

Rondo.

MILAN ..
_ II Corriere della Sera.

Virtuose puissant et élégant, digne de fi.gurer parmi les plus grands violonistes,
il a joué d'une façon magistrale le Concert en si mineur, de Saint-Saêns et [a
Berceuse Vision de Noel, de Anzoletti, page dïneffable et intime poésie que
nous ne nous [atiguerions pas d' entendre.

III

Romance ....................
,

. GAOS

ROMA - Il Messagero ..

,
Deux airs Argentins GAOS

Grand succès, hier, au Conservatoire Sainte-Cécile, pour Ie violoniste
ANDRES GAOS, qui a exécuté un programme extrêmement difficile avec 'une

grande maitrise. Danse des Elfes · ··· POPPER-HALIR



BUENOS-AIRES. - La Nación.

C' est au .salon « La 8-�gentina », devant un public nombreux et sélect que le
grand violoniste

.

ANDRES GAOS a donné, hier, son concert. Les oeuvres du
programme, choisies parmi les plus difficiles de la Iittérature du violan furent
magistralernent rendues. La maitnse de ]' artiste: lïnte�prétation si juste de' chaque
�orc�au. et �a technique extraordinaire

, ant mamtenu Ie publ]ic dans une proíonde
emO!lOn. L �rt d� ,GAOS est purement classique ; son jeu dune minutiosité
extreme et d une élévation constante lui a valu les acclamations de la salle.

Les morceaux 'interprétés' .ont permis de mettre en relief les exceptionnelles
qualitès artististiques du virtuose pour lequel, si les di�ficultés les plus vertigi­
neuses nont. pas- de secret, ,le sentiment .et la poésie ant un char me nouveau et
irrésistible.

VALENCIA (ESPAGNE). - La Correspondencia, 1926.

ANDRES GAOS a triornphé hier à la Société philarmonique: il a triem­
phé par son art, par sa présentation et par finterprétation impeccable d'un pro­
gramme magnifique. Son jeu insinuant et enthousiaste, sans pose ni affectation
aucune, ·impressionne proíondément le public. Les octaves, les doubles cordes,
les harmoniques les plus ardues, tout est rendu avec la plus étonnante faci,lité. JI
interprète ,les oeuvres . du programme avec un sentiment sabre, qui fait preuve
�I' une grande compréhension musicale. Les ovations furent aussi nombreuses que
les morce�ux joués. Ce ¡fut un triomphe absolu et catégorique. Nos félicitations à

!' artiste et à la Société Philarmonique!

BUENOS-AIHES. - La Prensa.

Un concert d'ANDRES GAOS est toujours une séance artistjque L'mté­
rêt du programme, la perfection de son execution, ]' exquis sentiment musical avec

leque] c� grand artiste interprète [es ceuvres, font qu un nombreux public assiste
toujours a ses concerts. GAOS est un des rares virtuoses, parmi Ie nornbreux que
nous avon� entendus [sans escompter les pilus célè'bres) qui, plus qu'un violoniste
est un artiste, un musieren de tempér?ment délicat, sobre et' proíond. II. a une

t�chfilque 9ue �ous pouvons qualifier de paríaite: elle est claire, nette, précise et
sure. Et c est a cause de ces admirables quahtés que tous ses concerts sant d'un
mtérêt musical €:xtraordinaire.

-

VALENCIA (EsPAGNEJ. - Las Provincias, 1926.

Quelle satisíaction que celle de pouvoir parler ,d" un concert et d' un artiste
sans réserve. Juger et complimenter un virtuose, d' après ce qu' on vient d'entendre,
sans se laisser irriluencer par des opinions ou des critiques préalables, voilà ce qui
est rare. ANDRES GAOS nous fournit cette occasion après son concert cl'hier à
l,a phillarmonique. Son trionsphe fut tellement unanime, quil est digne d'être tout

spécielement noté. GAOS exécute, avec une simplicité admirable, surmontant

les plus surprenantes difficultés avec une facilité qui nous rappelle le grand Sara­
sate. lla technique extraordinaire quïl possède. lui permet de tout résoudre sans

le moindre effort apparent. Dès les premiers rnorceaux, le public sent autant de
sympathie que d' admiration pour ce grand artiste, aussi les applaudissements et

lles ovations ne se font pas attendre. GAOS n' est pas seulement un virtuose, son

tempérament musical, uni à ses qualités de violoniste, cornplète sa personnalité de
grand artiste. En plus d'un exécutant admirable, eest aussi un compositeur de
valeur, et un chef d'orchestre remarquable. Ses interprétations ant, à cause de
cela, une minuciosité qui les diffère en tous points des équilibres et acrobaties
d' autres solistes.

LA HABANA �CUBA). - 'Diario de la Marina, 1926.

Par ses admirables qualités de violoniste, par sa virtuosité et par son tempéra­
m�nt SI musical , �NJ?RES GAOS mérite bien les éloges que' la critique Euro­
peenne lUI a prodigues, dans ses tournées en France, Espagne, Bell.gique, Alle­
magne, etc. La technique de GAOS est tellement rnerveijleuse qu' elle rappelle
celle du grand Pablo Sarasate.

LA HABANA (CUBA), - El Mundo, 1926.

iL� violoniste ÇAOS est doué d:un grand tempérament artistique. JI a une

technique extraordinaire, un coup d archer ample et élégant, et un style de
wan de enyergure. Sa qualité de son est puissante et d' une pureté exquise, son

interprétation -dune justesse adrnirabt[e, révèle le vrai musieren. Aussi GAOS est
I' artiste qui a produit Ie plus dimpression sur notre public, GRANAD.ó, (ESPAGNE), - La Caceta del Sur, 1927.

;L'il,lustre violoniste espagnol, ANDRES GAOS, est un des artistes qui fait
le plus honneur à sa patrie. Sa virtuosité, totalernent exempte d' eflets de mauvais
gout est relevée par sa présentation modeste et noble, C' est ainsi que I' a compris
le sélect et si connaisseur auditoire de la philarrnonique qui eut hier le bonheur
d'entendre cet artiste et de r applaudir avec enthousiasme. L'intéressant récital
commença par le ce concert » de Wieniawski. Cette ceuvre fut jouée incompara­
b!ement, et nous avons pu constater que GAOS a une technique impeccable et

des qualités extraordinaires dinterprète.
Dans une ceuvre aussi difficile que ce concert, il est indispensable d' en dominer

le mécanisme pour que I'interprétation soit artistique. Le 3" temps fut exécuté
avec cette admirable aisance des gran'd's maitres. Dans la deuxième partie du pro-



gramme, les ceuvres de GAOS .nous le révélèrent comme un compositeur de
grande inspiration. Sa R01í;anza et ses A irs A rgenims furent applaudis avec

enthousiasme et les A irs A rgenlins durent être répétés. La Danse des Elfes jouée
irréprocheblernent, valut à GAOS une formidahle ovation.

VITORIA (EsPAGNE). - La Defensa Social.

La prêsentation du violoniste ANDRES GAOS nous a causé hier une pro­
fonde impression. Cet artiste possède un mécanisme .formidable et une étonnante
facilité qui lui permettent d'exécuter les passages les plus scabreux sans ,le
moindre effort apparent. Sa sonorité puissante concorde avec sa personnalité d' ar­

tiste viril sans faible5 sentirnentalismes. GAOS 'est un des plus grands violonistes
que nous ayions entendus.

GRANADA (EsPAGNE). - El Diario, 1927.

GAOS était précédé par une brillante biographie artistique,' qui nous le pré­
sentait comrne Ull concertiste de grande renommée. Sa présentation d'hier justitia
lout ce qui avait été dit et nous nous inclinons deyant le véritable art -d'e
ANDRES GAOS. Cet artiste possède une technique extraordinaire et un talent
dinterprétation peu cornmun; son jeu est tour à tour sentimentai. insinuant et

vigoureux. TDutes les ceuvres du programme, pourtant si diverses, .furent jouées
avec .unvsingulier relief qui démontra-que leur interprète n'est pas seulement un

grand virtuose, mais un vériteble musicien.

I.

TOLOSA (ES!'-AC,NE). - La Consiancia, de San Sébastian, 1927

Dans toutes les ceuvres du programme, ANDRES GAOS a enthousiasrné Ie
public qui, visíblement érnotionné acclamait chaleureusement Ie grand artiste. La
�onorité exquise et puissante, la pureté impeccable des notes aiguês, finterpréta­
tion si exacte de toutes les ceuvres, la facilité avec [aquelle il fait les passages les
plus d'ifficiles, ont capté Ie public, qui traduisit son enthousiasme par des ovations
bruyantes et continues. Nous pouvons aíhrmer que GAOS est un des plus grands
violonlstes. de notre siècle.

.,:.

CADIZ (ES�AGNE). - El Diario de Cádiz, 1927.

Après .avoir assisté au concert que ANDRES CAOS a donné hier au théátre
Falla, nous comprenons que ce grand artiste ait remporté tant de succès, dans les
trente vjlles d'Espagne ou il vien! de jouer. GAOS a été extraordinaire dans
tout ce quil a interprété; eest un grand maitre d'u violon qui a grandernent
impressionné hier, le public de [a Philarmonique. Aussi ,les applaudissements et

les ovations ne lui furent pas mesurées.
. .

CARTAGENA (ESPAGNE). - Cartagena Nueva 1927.
¡

ANDRES GAOS est Ie violoniste qui a Ie plus profondément ému notre

public. I
I

! �

U\ CORUNA (EsPAGNE). � La Voz de Galicia, 1927.
I

AND:Ii{ES GAOS est dans la plénitude de ses facultés .admirables : diction
claire, teêhnique sobre et dépurée, mécanisme irréprochable et émotivité pro­
[onde et: communicative.

BURGOS (EsPAGNE).
ole célèbre violoniste ANDRES GAOS a joué hier à la Philarmonique avec

un énorme succès. Le public lui a fait de grandes ovations.

lLORCA (EsPAGNE). - La Tarde, 1927.

Nous avons admiré hier soir à la Cultural une salle comme on a peu I' occasion
d" en voir: public impatient, émotionné, désireux d'interrompre par des. appiaudis­
sement, les oeuvres si magistralement interprétées par ANDRES GAOS. Cet ar­
tiste enchante, séduit, enthousiasme par la pureté de son art; eest un violoniste
formidable. Sa technique mervejldeuse et sa sonorité ·d'une pureté exceptionnelde lui
ant valu des applaudissements frénétiques. je tiens à faire rernarquer que GAOS
est l'artiste qui a remporté le plus ,grand succès cette année à la « Cultural ».

'VIGO (EsPAGNE). -El Faro de Vigo, 1927.

ANDRES GAOS est un artiste admirable. Si on navait pas usé et abusé
des. supenlatifs, on pourrait ,l.es employer tous en son honneur. L'illustre violoniste
eut hier un de. ces grands succès auxquels il est déjà accoutumé, et [es déli­
rantes ovations qui lui furent .£aites, étaient en rapport avec Ie grand mêrite de
I' artiste.

JEREZ �EsPAGNE). - El Guadafete, 1927.

Le violoniste ANDRES GAOS a donné hier et avant-hier deux 'concerts à
la Société Cultural de musique. Le grand mérite de ]' artiste et les intéressants
programmes formés par des oeuvres d�énÇ>rmes diHicultés ont valu à GAOS .de
chaleureuses ovations. Cet admirable interprète est aussi lin compositeur de grand
mérite. Ses A irs A rgeniins qui [aisaient partie du programme ont dO être répétés
pour satistaire 'Ie public.

PONTEVEDRA (ESPAGNE). - El Diario de Ponieoedra, 19-26.

Si GAOS n' avait pas été précédé par des critiques enthousiastes, n'importe
laquelle des ceuvres interprétées hier soir, nous aurait suffit pour reconnaitre en

lui un violoniste admirable.
Un art· aussi complet devait nécessairernent émotionner le public qui n'a pas

me.suré ses applaudissements au grand artiste qui fut ovationné et bisé. Les mem­

bres de la Société Philarmonique reçurent de nornbreuses félicitations pour le
grand succès du concert. Nous y ajoutons les nêtres, très enthousiastes.


